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9, rue St-Antoine, Ste-Marie de Beauce,

 

* NOTRE-DAME DU CAP A SAINTE

 

Province de Québec Canada.

-MARIE
On annonce officiellement lc pas-

sage de la statue miraculeuse de No-
tre-Dame du Cap à Ste-Marie pour

le 9 juin. Les autorités religieuses

de la paroisse ont organisé un tri-
duum de prières pour célébrer ce
grand bienfait. On s'attend à un re-

nouveau de ferveur à cette occasion
et à un enthousiasme débordunt

pour saluer la céleste visiteuse.

La statue fait le trajet montée sur

et a parcouru une partie de l'On-
tario et du Québec pendant cette an-
née mariale. Elle retourne à son lieu
de prédilection. le Cap-de-lu-Made-
leine.

Nous ne doutons pus que la Reine
du ciel trouvera à Ste-Marie la pie-
té filiale et lu vénérution qui lui sont
dues. Nous considérons comme un

grand privilège cet arrêt qu'elle et
fectue dans notre petite ville.

La statue fait le tract montée sur
son char triomphal auguel on con-
naît la forme du “Pont-des-Chape-
lets”. C’est une oeuvre artistique
rendue célèbre qu'on peut admirer
du seul point de vue esthétique,

Nous ne demandons pas à la Ma-

done du Cap d'ouvrir les yeux pour

nous car à l'avance nous nous sen-
tons par trop indignes d’une telle fa-
veur Mais nous espérons qu'à tra-
vers ses  puupières à demi-fermées

elle nous verra avec complaisance.

Nous l'avons touours vénérée
le nom Marie et nous sommes
miliers avec ce lubleau de notre é-
glige, surplombant le maitre-uutel,

où on la voit glorieuse s'élever duns
les nues.

sous
fa-

Bienvenue à Notre-Dame-du-Cap, la

Vierge miraculeuse gardienne de no-
tre province!

 

JUBILE D’ARGE
Journée à jamais inoubliable
Dimanche le 30 mai, les murs du:

cher vieux couvent de Sainte-Marie

ont vibré d’émotion, et chanté leur

bonheur. Depuis deux mois, les ami-

calistes de Notre-Dame des Croisa-
des attendaient le jour heureux de
leur réunion annuelle qui cette année
revêt un cachet spécial en célébrant
son Jubilé d’argent.

Dès vendredi soir les religieuses
invitées, anciennes maîtresses et an-
ciennes élèves commencent à arriver.
Une atmosphère de gaieté enveloppe
I'Alma Mater fier de ses 131 ans,

Au matin du 30 la température i-

déale permet de faire l'inscription en

plein air. Au son de la vieille cloche

amie, en rang tout comme autrefois,

les anciennes se rendent à l’église, les

religieuses cette fois, devancent leurs

élèves assagies par les responsabilités

du foyer. Monsieur le curé Lehoux

officie :et Mgr Lebon, enfant de Sain-

te-Marie adresse la parole. Avec cha-

leur et conviction il développe les

trois idées suivantes. Reconnaissance

à la Vierge, à la Bienheureuse Mère

Bourgeoys et à l’Alma Mater. Il est

bon, dit-il, de remettre ses pas dans

les pas d'autrefois pour regarder le

chemin parcouru... ‘Il a rendu hom-

mage et gloire aux mères d'évêques,

de prêtres et de religieuses qui ont

fait leurs études au couvent de Ste-

Marie. Il a admiré l’œuvre de la

Bienheureuse Marguerite Bourgeoys et

de ses vaillantes filles qui font un si

beau travail dans la paroisse de Ste-
Marie depuis 131 ans.

Le chant fut exécuté par les élèves
actuelles de l'Institut Familial. Elles
ont su faire prier et faire vibrer les
âmes de cette avalanche d'anciennes
qui se rappelaient avec émotion leurs
beau temps d'étude. Au cours de la
messe, Madame Carette Tardif, an-
cienne éllève a chanté avec brio deux
pièces religieuses,

Ausortir de l'église, il y eut prise
de photographie. Un diner froid at-
tendait le groupe à la salle de l’Ex-
ternat Ste-Marie. Environ 375 ancien-
nes dégustèrent avec appétit sandwi-
ches, hors-d’oeuvre, gâteaux etc...

listes et nombre d‘amis. Il aurait été
à propos alors de chanter:

“Atour d'une table, entre bons a-
mis, qu’il est agréable d’être réunis”

Immédiatement après le diner, tou-

tes se rendaient à la salle de récep-
tion du vieux couvent pour la par-
tie récréative Après le chant de rallie-
ment et le mot de bienvenue de Ma-
dame la présidente Joseph Carette,
vs élèves de l’Institut Familial avec
une grâce et une distinction parfaites
surent nous charmer et gagner notre

admiration par l’exécution d’une can-
tate à Mère Bourgeoys et par la pré-
sentation d'un jeu scénique: “La
journée de Marguerite” Cette légende
de Cécile Chabot leva le voile et
nous permit d’être témoins des luttes
et du courage de cette vaillante é-

mule de St-Paul. Bravant le vent, le

soir, la neige, les animaux sauvages

et les sauvages eux-mêmes, elle con-

quit au Christ pour qui Seul elle é-
tait venu sur la terre étrangère, ce
jeune pays, espoir et fierté de la Ter-

re française.

Ensuite ce fut la lecture du rap-

port de la secrétaire, Madame Benoit
Poulin suivi de quelques chants ré-
citations et morceaux de piano. Le
tout rappelait les souvenirs d’antan.

Monsieur le Curé dans quelques
mots rappela aux anciennes leurs
souvenirs de jadis, fit un lien entre
ces années passées et les responsabili
tés actuelles. Avec émotion, il re-
mercia les religieuses de la Congré-
gation pour tout le travail accompli
et avoua qu'il était à l'aise plus que
jamais à cette réunion amicaliste.

Et ce fut le salut du S.S. chanté
par les anciennes suivi du chant tra-
ditionnel: Vois à tes pieds Vierge Ma-
re” et de la consécration à la Vier-

ge. cath

Ensuite, toutes se retrouvaient dans

une ou l'autre des piéces de la
maison pour reprendre le fil des sou-
venirs Et l'on jasa jusqu’à 10 heures
du soir, pour repartir rajeunies et

plus vaillantes que jamais pour la
cause de l’Eglise et de la Patrie. gracieusement donnés par les amica-

 

Monsieur l'Auménier,
Révérende Mère Supérieure,

Révérendes Mères,
Chères Anciennes,

Il est des jours où lu joie semble

uccourir de tous les points de l'ho-

rizon pour envahir et illuminer les

avenues de l'âme.
En ce beau jour de mai, c’est une

joie exaltante pour nous toutes de
célébrer avec magnificence notre ju-
bilé d'argent. C'est Une joie pour nous
de proclamer ensemble une fois enco-
re la gloire incomparable de notre
cher vieux couvent, de nos dévouées
Mères et éducatrices. C'est une joie
profonde qui se double en ce moment

d'un honneur insigne, celui d'avoir
parmi nous, plusieurs Mères Supérieu-
res qui ont travaillé nombre d'années
dans cette maison. Et toutes les an-
ciennes élèves religieuses qui n'ont
pas la faveur d'être avec nous, ont
eu la délicatesse de nous adresser leurs
félicitations et leurs voeux. Je rap-

pelle. ici, avec émotion, leur souve-
nir.
Et à vous toutes, chères anciennes,

qui avez si éloquemment répondu à
notre vibrant appel, je dis le plus en-

thousiasmant des mercis,
Bienvenue, bienvenue dans notre

cher couvent. Auprès de nos maitres-
ses et de Mère Bourgeoys, à la lumière  

D’AMICALE

lenvenue aux anciennes
de ce double sillage, nous repartirons

demain pleines d'enthousiasme et con
vuincues que même dans la sphère
la plus modeste, il y u un apostolat
qui nous attend.

Que ce grand ralliement de notre
Jubilé d’argent soit le point de dé-
part de nos présences fidèles à tou-

tes les réunions annuelles.
A toutes celles qui ont colluboré

à faire de cetle journée une réussite
merci.

Qu'il me soit permis de remercier
Mgr lebon au nom de vous toutes,

chères Anciennes, d'avoir eu l’umabi-
lité de précher ce matin à notre
messe de ralliement. Mgr, acceptez

ce cacchet donné de bon coeur. L'ut-
tachement que vous- portez aux reli-
gieuses de lu Congrégation, nous en

prenons fièrement notre part.
Merci reconnaissant à notre digne

Aumônier, M. le Curé J, Lehoux.

Chères anciennes, le conseil actuel.
avant de laisser ses fonctions veut
remettre à dévouée Mère Supérieure,
le joli montant de $200, afin de

participer à l'érection de cette grotte

magnifique qui sélvèe dans fa cour
de notre Alma Mater en l'honneur
de l’année mariale. Toutes et chacune
d'entre nous pourra dire avec fierté
qu’elle a contribué à l'érection de ce
petit centre marial.

 

Attention
Sans doute avez-vous déjà cnten-

du aprler de la campagne de sécurité
de la route... Qu'avez-vous fait de-
*puis? Depuis le temps qu'on parle
id’éduquer le conducteur au volant

ct qu'on ne lui ménage pas les con-
seils. Y avez-vous porté attention”

Après tout, c’est à vous qu'on s’a-
dresse.

Cette semaine, vous aurez parti-
culièrement l’occasion de mettre en
pratique tous ces commandements
puisque c'est la semaine qu’on ap-
pelle de prudence au volant. Dans
toute la province on verra des a- gents de circulation se tourner les  

au volant
pouces quelle disgrâce! On aura
des conducteurs d'autos

Ici a Ste-Marie on jouir parti-
eulièrement de cette ferveur routiè-
re… Entre nous nos rues étroites ne
sont pas des pistes de courses. C’est
regrettable, mais tant qu’on n'aura
pas fait passér lu route nationale sur

la rivière on ne pourra pas reculer
les maisons et donc rien à y faire!

Pensez à vies cette semaine et à
celles des autres. Habituez-vous à être
prudents et à suivre les règlements

de la cfreulation. (Les petits “ba-
tons blancs’ vous ennuieront moins)

Mot d'ordre de la semaine “Con-
ducteur, il y va de ta vie”.

si vigilants! | 
FILLETTE RENVERSEE
PAR UNE AUTOMOBILE
Dimanche dernier vers quatre heu-

res p. m. comme elle traversait la

rue en face de la demeure de ses

parents. la petite Christine Bilodeau.

fille de M. el Mme Alfred Bilodeau

de Ste-Marie. fut renversée pur une

automobile que conduisait le Dr Gou-

let de St-Méthode.
Le Dr Goulet débouchant en arrière

de deux autos n'a pas vu l'enfant

qui tentait de reprendre sa balle rou-

lée de l'autre côté de lu rue.

La petite victime u été transportée

à l'hôpital du St-Sacrement de Qué-

bec. Elle souffre d'une fracture à une

jumbe et de contusions à lu figure et

uu bras.

MARIAGE
—Monsieur et Madame Alphonse

Thivierge d'East-Broughton, annoncent

le mariage de leurfille, Mademoiselle

Gaétane, avec Monsieur Charles-Emile

LacMance fils ide Monsieur el de

Madame Wilfrid Lachance de St-Ju-

les. :
La bénédiction nuptiale leur sera

donnée en l’église d'East-Broughton,
samedi le 12 juin, à 10 heures.

EXPOSITION DES
TRAVAUX MANUELS
Nous invitons tous les parents des

élèves du collège Ste-Marie de Beau-
ce à venir voir les objets réalisés par
leurs enfants au cours de l'année,

Votre visite sera pour eux une
récompense pour l’application appor-

 

 

tée dans leurs travaux.
Merci.

Heure de visite : Dimanche 1! h.

à midi.
Dimanche P. M. 1 h. à $ le soir

de 7 h. à 9
Lundi et Mardi toute la journée.

BELLE JOURNEE

MARIALE
Le 28 mai, une journée mariale

réunissait à la Maison de Retraites
Fermées de Sainte-Marie de Beauce,

les élèves des Couvents de St-Martin

et de St-Gédéon, dirigés par les RR.

SS.. de la Charité de St-Louis. En-
viron 125 étudiantes y prirent part.
Cette magnifique journée se clôtura
à 4 hres p. m. par une grande’
messe aux intentions du Saint-Père.
Les élèves y exécutèrent avec une
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JEUDI LE 3 JLIN 1954

Soucoupes volantes
L'O. T. J-:

La souscription de l'O. T J est commencee depuis une

semaine déjà; espérons pour les enfants de notre petite ville
que l’objectif sera sursouscrit car l'oeuvre des Terrains de
Jeux est indispensable pour la surveillance morale de nos
enfants durant les vucances d'été.

S'il v a un homme qui a de l'argent et qui ne veut pas
fournir sa part, “Otez-zi” comme dirait l'un de mes bébés.

BARREZ VOS PORTES:

La semaine derniere quelques familles du bas du village
ont été dérangees par un étranger.

Ce visiteur nocturne n’était ni un cousin, ni un voisin,
ni un paroissien et même pas un canadien. il arriva sans

bruit en pleine nuit dans un logis vers deux heures et demie.

Découvert grâce a unc femme il fut retrouve, rattrapé
frappé et assommé par nos policiers qui n’ont pas ménage

ce mal élevé.
De srâce mesdames barrez vos portes.

INCROYABLE MAIS VRAI:

Décidement il v a des voleurs à la prison de Bordeaux
et comme dirait La Palice 'ne confondez pas avec la police)
c’est bien la place pour en trouver,

En effet car la semaine dernière S2000. ont été, volés dans
un bureau de la prison.

Cette nouvelle m'a cause une désagréable surprise car
en ces temps d'incertitude je crovais que les voleurs s'oceu-
paient des bancues et que les prisons étaient des endroits
plutôt surs..

Ce qui me dupasse c'est que l'inspecteur général de la
police provinciale n'a même pas entendu parler de ce vol
dans son propre bureau. du moins officieusement comme di-
sait la nouvelle.

IL Y A TOUJOURS UNE LIMITE:

Une femme vient de se faire arrêter pour avoir volé plus
de $5000. a des cures des environs de Montréal. Cest tout
de même pousser un peu loin le cvnisme car tant qu’à s’at-
taquer a des professionnels elle aurait toujours pu exercer
ses talents de faussaire avec une classe un peu plus fortunée

LOTERIE OU L'AUTRE RIT:

Si vous n'avez pas gagné à la dernière loterie irlandaise
consolez-vous en pensant qu'un jour nous aurons peut-être no-
tre loterie provinciale en attendant pensez au nom optimiste
du cheval gagnant “Never sav die” qui peut se traduire en
francais par “Ne vous dites jamais mort”.

KLAXON BRISE:

Dernièrement à Québec un certain commodore Adams
qu'il ne faut pas confondre avec le premier homme car il
est loin d'être dans les premiers de sa classe, ce monsieur
dis-je a déclaré dans notre bonne ville de Québec que si les
Canadiens de langue francaise voulaient obtenir des postes
importants dans la marine ils devaient nécessairement ap-
prendre l'anglais. Nous savons que notre marine est presqu-ex-
clusivement de langue anglaise mais de là à nous le laisser
dire effrontement à Québec. il v a une marge sinon un fleu-
ve pour ne pas dire un St-Laurent.

De toute facon M. Brooke Claxton dont le nom peut se
traduire en francais par Klaxon brise, s'est porté à lu dé-
fence de M. Adams en Chambre au lieu de profiter de la cir-
constance pour mettre au pas la clique francophobe de T'e-
tat-major de notre marine de guerre voilà pourquoi nous
crovons que son Klaxon était brisé ou que tout simplement
il ne fonctionne pas sur l’eau car autrement le simple gros
bon sens l'aurait averti du danger qu’il v a pour un politi-
cien d’oublier ses électeurs et de naviguer avec un klaxon
brisé dans la capitale du pavs.

Merci à toutes
 

Madame Joseph Curette, au nom purole.
du conseil de Pamicale du couvent Elle remercie aussi spécialement
de Ste-Murie. désire remercier tou-| Mme Alice Curette-Turdif qui a pre-

tes les anciennes qui se sont rendues fte le concours de su voix pour re

à son appel avec tunt d'empresse- |hausser le charme de cette rencontre.

nent et si nombreuses. ,|Un merci aussi et un bravo à Mes-
Elle souligne la présence de Mme |dames Chabot et Boufard pour lu

beauté de leur chant ainsi qu'à Mme
Henri Bouley pour sa belle perfor-

mance au piano.

Enfin Mme Curetig rend homma-

ge aux personnes devouées qui l'ont

assisté, à celles qui ont préparé les

Boutin, née Elodie Vermette, épouse

du Dr Boutin de Québec. Mme Bou-
tin âgée de 91 ans se trouvait la

dovenne de cette assemblée de diman-

che dernier. Elle a déclaré qu’lie
serait présente de nouveau l'an pro-

 

chain. Mme Carette souhaite que |1afraichissements et aux élèves étu-
toutes soient édifiées par celle sage |diantes du cours familial pour la gri-

ve de leur presence et de leur aide.

piété remarquable et brio lu messe Nos meilleurs voeux de bonheur

de l'Abbé Gadbois. accompagnent les nouveaux époux.
Nos félicitations aux religieuses ins-

tigatrices de ce beau mouvement.
FRANCOIS LEHOUILLIER

EST NE
MARIAGE A M. ¢t Mme Lucien Lehouillier (Ri-

STE HENEDINE ta Lagrange) de Ste-Marie ont le

- plaisir d'annoncer la naissance d'un

fils baptisé le 15 mai et né la veille
sous ies prénoms de Joseph, Alfred.
François. Parruin et marraine: M. et

Mme Alfred lehouillier grands-pa-

rents de l'enfant.

Samedi. le 26 juin, à 10 hres. en

l'église de Ste-Hénédine. aura lieu
le mariage de Mademoiselle lise Bé-

gin. fille de M, et Mme Arthur Be-  gin, à Monsieur Zoel Boilard. fils de

M. et Mme A. Boilard. Nos félicitations,  
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Nous sommesici pour y rester !
par Roger DUHAMEL

Un correspondant de la Gazette, M. E.
W. Griffith, eprouve de l'agacement au su-
jet des droits du français au Canada, Il ne
va pas jusqu'à les nier entièrement, mais il
voudrait bien que l'on ne s'obstine pas à
les faire constamment reconnaître. Quand
li entend dire que le francais a été dans
notre pays la meilleure sauvegarde de no-
tre originalite, que c'est cette langue et cet-
te culture qui nous ont empêchés de nous
fondre dans le grand tout anonyme de l'A-
merique anglo-saxonne, il lui semble que
tout cela est bien exagere.

Nous n'avons pas à discuter les préfé-
rences de ce monsieur: des gouts et des cou-
leurs. . Néanmoins, nous ne pouvons lais-
ser sans réponse certaines affirmations er-

ronées qu'il écrit avec une inconsciente sé-
rénité dans sa lettre de protestation. N'en
relevons ici que quelques-unes qui suffi-
ront a donner la mesure de son information
ou de sa bonne foi.

M. Griffith soutient que les Canadiens
français devraient tous les jours bénir la
Grande-Bretagne de ses innombrables bien-
faits en notre faveur. En effet, avant la
conquête ou la cession, nous étions de pau-

vres esclaves sous la tutelle tyrannique d'u-
ne France désireuse avant tout de nous é-
craser! Nous étions sous la coupe de despo-
tes ‘étrangers’. Nous aimerions cependant
rappeler à cet historien improvisé que le
dernier gouverneur de la Nouvelle-France,
le marquis de Vaudreuil, était bel et bien
un Canadien et que rien ne nous interdit
de penser que la France aurait continué, si

l'occasion lui en avait été fournie, de dési-
gner à la tête de l'administration des titu-
laires nes au pays.

Nous avons été heureux dés que le ray-
onnement de la couronne britannique s'est
étendu jusqu'à nous. Pourquoi? Grâce au
gouvernement responsable, à la démocratie,
à la justice et au fair-play britanniques.
Nous serait-il toutefois permis de souligner

Funérailles de M. Johnny Guay
à Saint-Elzéar

que le gouvernement responsable n'a pas é-
té un don spontané et gratuit, qu’il a été
le résultat de longues et pénibles luttes
constitutionnelles, que ces luttes ont été
menées par des Canadiens français et qu'il
y en a parmi eux qui Ont payé de leur vie
l'établissement de la liberté politique?
Quand il est question de démocratie au Ca-
nada, nous avons notre mot à dire: nous
l'avons conquise! On doit aussi mentionner
que les droits ‘gracieusement et généreu-
sement et librement accordés par la Gran-
de-Bretagne” ne sont pas étrangers aux

guerres avec les colonies du sud, alors que
l'Angleterre redoutait plus que tout de per-
dre sa récente acquisition et comptait, ce
qu'elle a obtenu, sur les Canadiens fran-

çais pour faire le coup de feu contre l’en-
vahisseur.

M. Griffith conclut son exposé ainsi:
L'anglais demeure la langue officielle du
Canada et quand on se sert du français sur
les timbres de la poste et de l'accise, dans
les documents du gouvernement et autres
paperasses officielles, sur la monnaie, dans
les émissions radiophoniques entendues
dans des régions anglophones, c'est manifes-
tément une extension sans fondement d’un
droit ou d’un privilège limité et conséquem-
ment une violation des termes de l'Acte
constitutionnel”.

Non, nous n'aurons pas la patience de
commenter ce texte. Nous l'avons fait tant
de fois. Il n'y a de pires aveugles que ceux
qui ne veulent pas voir. Ce sont des esprits
aussi réactionnaires qui retardent 1’harmo-
nie au Canada. Heureusement, leur nombre
va diminuant. Nous avons de bonnes rai-
sons de penser que la jeune génération ne
s'incruste pas dans des positions aussi pé-
rimées. Il est toutefois pénible qu’il se trou-
ve encore de soi-disant Canadiens à juger
génante notre présence au Canada. Qu'ils
en prennent leur parti: Nous sommes ici -
pour y rester!

La Patrie

M. André Gilbert accompagné de

M. Honorius Simard, maire de la
paroisse. Les porteurs du cercueil
étaient MM. Jean (Louis) Guay,
Dorvigny Guay, Jean (Joseph)
Guay, Romain Guay, Adonias La-

St-Elzéar. Bee (NÉ) - Un bel funèbre fu* <rès solennelle. M. le plante et Lucien Lamontagne tous
hommage a été rendu le 10 mai|ceuré Labbe fit la levée du corps |neveux du défunt. La collecte fut
dernier à M. Johnny Guay, époux jet le iervice fut célébré par le R.jfaite par MM. Jules Lehoux et
de feu Amanda Laplante. décédé à | P, Laurent Labbé de St-Hyacin-|Hermas Labbé. H laisse dans le
St-Elzéar, aprés quelques mois de the, petit-fils défunt, assisté |deuil ses fils, MM. Alphonse et
maladie <cufferte avec une grande!/du R. P. Chabot et du R. F. Ger-| Honoré de St-Elzéar, Wilfrid de
résignation. Le défunt était

de 85 ans et $ mois. La cérémonie| diacre. La

Pour vos réceptions, repas

de noces, fêtes de jeunes,

anniversaires ou autres.

Réunissez-vous au

Centre
Récréatif

STE-MARIE   

âgé | vais Labbé comme diacre et sous-
croix etait

Thttford, Herménégilde de Détroit,
portée par‘ Mich… Roméo de Ste-Marie; ses

  

Nous avons l’équipement nécessaire pour recevoir 350 convives — Décorations

PRIX POPULAIRES ET TRES AVANTAGEUX.

NOTRE CARACTERISTIQUE EST: SERVICE PROMPT ET COURTOIS

Téléphonez ou Voyez:

ROMEO FERLAND

sur demande — Système de hauts-parleurs — Piano, etc. etc. . .

|

SAINTE-MARIE, BCE

TEL: PRIVE: 321 CENTRE RECREATIF 172

FAITES VOS RESERVATIONS D'AVANCE

=

 

“LE GUIDE”

La St-Jean-Baptiste régionale à
Saint-Georges

La Société St-Jean-Baptiste se réu-
nissait le 25 mai au soir pour une
assemblée régulière. 11 fut arrêté
que la St-Jean-Baptiste serait régiona-
le, étant donnée l’ampleur du pro-
gramme.
Une somme considérable de travail

a été abattue et les Comités ont com-
plété définitivement leurs cadres. Les

Comités suivants ont été formés:
Président génaral: M. Roland La-
brecque.

Comité religieux: Les Revds Frères
Crespinien, f. c. et Jean-Félix, sc.,
respectivement directeurs de nos deux
écoles.
Comité de la parade: M. Emile l'hi-

L'Unité Sanitaire
 

Lundi, le 7:

Les infimières feront ia vacci-
nation pour le BCG (vaccin con-
tre la tuberculose) dans les hô-
pilaux € à domicile

Mardi, le 8:

EAST-BROUGHTON.-VA: De
1h. 30 à 2 h. 30, à la salle du

Couvent, clinique pour les bé-
bés et immunisation contre la
diphtérie et la coqueluche.
EAST-BROUGH-STA: De 2 h.

30 à 3 h. 30, à l’Hôtel munici-
pal, clinique pour les bébés et
immunisation contre la diphtéric

et la coqueluche.

Mercredi, le 9:
ST-THEOPHILE: De 3 hrs à

4 hrs, au soubassement de l'é-
glise, clinique pour les bébés et
immunisation contre la diphtéric
et Ta coqueluche

Jeudi, le 10:
ST-VICTOR: De ! h. 30 à

2 h. 30 au soubassement de l’é-
glise, clinique pour les bébés et
immunisation contre la diphtérie
et la coqueluche.

STE-CLOTILDE: De 3 hrs à
3 h. 30, à l’école du Village, cli-

nique pour les bébés et immuni-
sation contre la diphtérie et la
coqueluche,

Vendredi, le 11:

ST-MARTIN: Clinique dentaire.

 

Dr F. Guimont D.PH. Médecin
hygiéniste.

rida) de St-Jean D'Iberville, Gé-
déon Lachance (Yvonne) de Thet-
ford, ses belles-filles; Mme Al-
phonse, Honoré, Wilfrid, Herm. et

Roméo Guay: sts gendres; MM.
Adélard Labbé et Gédéon Lachan-
ce, M. Mme Joseph Lehoux ainsi
qu'une fille adoptive Mme Philippe

Perreault; ses petits-enfants, MM.
Mmes Wilfrid Nadeau, de Drum-
mondville, Wilbrod Sylvain, Hervé
Vachon, Tancréde Perreault, Lu-
cien Thivierge, Léo Sylvain, Jean-
Paul Nadeau et Gérard Guay, Mlles
Madeleine, Cécile, Anne-Marie,
Gaétane, Micheline, Gilles, Nor-

mand, Benoit, Anita Raymond, E-

milien, Annette, Jean-Paul, Nicole
et Lise Guay, MM. Paul, Robert,
Gilles, Raymond, Laurette et Mar-
guerite Lachance, Rosario, Benoit,
Gisèle, Claire-Hélène, Yvette Lab-
bé, M. Mme Giiles Boulet, Mile

Fernande Lehoux, Ghislaine, Ger-

maine et Cécile l’erreault; son frè-
re M. Théodore Guay de Leeds vil-
lage, sa soeur, Mme Thomas La-

montagne (Amanda) de l'Hôpital
Général de Québec, ses beaux-frè-
res et belles-soeurs M. Mme Héro-
dias Laplante de St-Elzéar, Domi-

cile Laplante de Thetford, Philias

Lacroix, Valère Larochelle, ainsi

que Mme Alphonse Laplante de St-
Elzéar. 11 était le grand-père du
R. P. Laurent Labbé et du R. P.
Gervais Labbé des P. P. de St-
Vincent de Paul, du R. (F. Pierre
des E. C. de Nicolet, des R. R. S.
S. Stt-Lucille, Andrée, St-Louise,
Yvette et St-Wilfrid. Conduisaient
le deuil tous les parents nommés
plus haut ainsi qu'un grand nom-
bre de neveux ct niéces, cousins
et cousines et une foule nombreuse
d'amis de la famille de la paroisse
et des paroisses environnantes.
Nos sincères sympathies.
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Venez-nous voir

Nous vous accordons un
escompte appréciable sur

vos achats:
Bagues de
fiançailles 50%,
Chapelets 60%
Montres 40%
Bijoux, etc. 40 et 509,

LA BIJOUTERIE

René Marcoux
Bijouterie en gros

Tél. : 4-8722
Edifice Guillemette

2ème étage Ch. 215
87, de la Couronne, Qué.

Juillet 52    
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bodeau
Comité de réception: MM. Guston
Pépin et Marcel Thibodeau,
Organisation générale: MM. J. Pelle-
tier et J.-Marc Thibodeau.
Publicité: M. Rhéo Mathieu.
Comité des finances: M. Robert Gi-
roux.

A cette réunion il fut décidé que
la parade se mettrait en march: à 2
heures p. m. et que le départ aurai
lieu sur la route nationale, chez “Gi-
roux & Lessard”.
Le parcourt se continuera sur la  

2e avenue jusqu’à Jersey-Mills. LA
la parade fera volte-face pour reve-
nir ,sur la lère avenue; au pont, la
course se continuera dans l'Ouest
sur la rue Principale-Sud, St-Guil-
laume, Blvd Dionne, Principale-Ouest
pour se terminer dans la ruc du Col-
lege.

On décida également que l« par-
tie religieuse se fera dans chacune de
nos églises,
La veille de la St-Jean-Baptiste, il

y aura un magnifique concert, donné
par les memores de notre fanfare,

suivi du feu de la St-Jean.
Une grande surprise est réservée

au public pour la soirée du 24 juin,

surprise qui renda <etie veillée inou-
bliable,
Société St-Jean-Baptiste, St-Georges
 

Les élections municipales
St-Georges — Six nouveaux con-

seillers prendront place a la table
du conseil de leur municipalité dans
Aubert-Gallion et dans St-Georges-
Est.

La mise en nomination eut lieu
mercredi le 12 mai, dans les deux
municipalités, pour combler les siè-
ges vacants. Dans Aubert-Gallion, le
problème fut vite résolu puisque
les trois conseillers sortant de char-
ge furent tous réélus par acclama-
tion. ll s'agit de MM. Roméo Veil-
leux, Alphonse Bolduc et Noël Roy.
Dans St-Georges-Est (paroisse), M.

Paul-Emile Paquet fut réélu par ac-
clamation au siège No ; M. Wil

frid Boucher fut également élu par
1,034 inscrits au rôle se sont pré-
remplace M. Philippe Boucher, Le
siège No 1 était contesté par deux
candidats: MM, Ernestj Veilleux et
Arthur Veilleux. Lua votation eut lieu
Jundi, à l'hôtel de ville, sous la pré-
sidence de M. Charles Desrochers,
secrétaire-présorier de la municipa-
lité, 704 voteurs sur un total de
1,34 inscrits au rôle se sont pré-
valus de leur droit de suffrage et
M. Ernest Veilleux a remporté la
vätoire par une majorité de 101

voix, sur son adversaire. Le vain-

queur u récolté 401 votes et le per-
dant 300.
 

LE JEUNE COMMERCE
DE MEGANTIC

Messieurs,

la daté du Congrès Régional ap-
proche à grands pas !!!

Un magnifique programme est en
bonne voie de réalisation et l’on pro-
met de rendre inoubliable à l'esprit
des Congressistes, cette journée la
plus importante de l'année pour la
Région de la Chaudière,

Les dames passeront le plus bel
après-midi. si la température le per-
met: mais de toute façon, le pro-
gramme est quand même en prépa-
ration en cas de température inclé-
mente.

Les jeunes filles pourront jouir de
la compagnie de leurs amis dans l’a-
près-midi, si ces derniers sont dans
l'impossibilité d’être présents aux réu-
nions des Comités.
Nous espérons que vous viendrez

nombreux, afin que la soirée or-
ganisée soit un divertissement sans
pareil pour tous.

Bien à vous,

Yves COMTOIS,
Comité de Publicité.

MARIO PICARD EST NE

Le 30 mai est né, Jean, Nelson,
Mario Picard fils de Jean-Marie Pi-
card, et de Rachel Drouin de Ste-

 

Marie. Parrain et marraine, M. et

Mme Eusèbe Picard, grands-parents
de l'enfant.

Félicitations aux heureux parents.
Clément Poulin estné

Le 2 juin est né Henri,  Marcel,

Clément fils de Roland Poulin et
de Jganne d'Arc Bédard de Ste-
Marie. Parrain et marraine, M. et
Mme Henri Poulin, oncle et tante
de l'enfant.

Félicitations.

NAISSANCE DECARMEN
CORRIVEAU

Le 2 juin est née Marie, Hélène,
Carmen, fille de Fidèle Corriveau

et d’Emerentienne Poulin de Ste-Ma-
rie.

Parrain et marraine, M. ét Mme
Alphonse Pouliot, oncle et tante de

l’enfant.
Félicitations

MARIAGE

aux heureux parents.

Jeudi, le 24 juin, à 10 hres en l'é-

glise de Ste-Marie, de Beauce, sera
béni le mariage de Mille Thérèse
JFecteau, fille de M. et Mme Do-

nat Fecteau de Ste-Marie, à Mon-
sieur Gilles Mercier. fils de M. et
Mme Darie Mercier des Sts-Anges.
Nos meilleurs voeux de bonheur

aux nouveaux époux.

 

A VENDRE
Un set de chambre en bois verni

en très bonne condition. Prix des plus
raisonnables. Le set comprend qua-
tre pièces avec le lit.

Pour plus d'information,

S'adresser à:
LE GUIDE

STE-MARIE DE BEAUCR

Le carnet
des petites
annonces
JEUNE HOMME ! JEUNE FILLE !
Pourquoi vous ennuyer? Si vous

désirez un ami ou une amie selon

vos gofits, vos désirs, écrivez-nous.

 

Nous avons les photos, Inclure

timbre. CERCLE SOCIAL PSY-
CHOLOGIQUE ENR. C. P. 213,
St-Hyacinthe, P. Q.

 

 

Moteur a vendre
Deux forces, peut s’installer sur

110-220. Très bon marché.

S’adresser:

LE GUIDE
Sainte-Marie, Beauce

BOD EEEE 1ESSECE

BICYCLE DE COURSE
A VENDRE

Un bicycle de course de garçon
et aussi un bicycle de course pour
filles, presque neuf.

S’adresser a:
JEAN CARETTE Ste-Murie Beauce.

-cam
BEDE EeEECSACS(—

A vendre
Pêche à vendre. Pour le lan-

cer léger. Elle peut lancer jus-

qu'à 150 pieds,

Modèle “Great Lakes” "“Whir-

lauray Reel”

S'adresser a:

André Carette

271, rue Notre-Dame, S-Marie

 

Bonne demandée
On demande une bonne sachant

faire la cuisine, - S’adresser à:

Mme Louis Vachon
SAINTE-MARIE,

3 juin

Profitez de la belle saison pour

augmenter votre revenu et vous

payer de belles vacances. Notre

ligne est toute indiquée pour ai-

der à atteindre ce but: 250 pro-

duits garantis à vendre, commission

intéressante, Spéciaux avec GRA-

TIS tous les mois. Bons territoi-

res dans FEUILLE D'ERABLE,

Morrisset Station, Quatre chemins

Ecrivez dès demain à FAMILEX

160 Delorimier, A. Montréal. 
 

 

Cartes professionnelles
 

RUEL, MOREAU & MYRAND
Comptables Agréés

SYNDIC LICENCIE

LOUIS-ROBERT RUEL, L. S
REJEAN MOREAU, M. 8. C, R. L. A, C. A,
MAURICE MYRAND, M. S.

186 Rue Notre-Dame - Ste-Marie - Tél: 335
339, lère Ave - Ville St-Georges - Tél: 559

 

. C, C. A.

C., C. A.

Ste-Justine

LANGLOIS & LANGLOIS

J. E. LANGLOIS, G. A. LL. L.

G. 0. LANGLOIS, B, A. LL. L.

Commissaires de la Cour Supérieure

NOTAIRES

- (Langevin) Co. Dorchester

 

Remi TASCHEREAU Antoine LACOURCIERE
Avocat Avocat

Bureau: St-Joseph, Tél.: 170

Le soir: Ste-Marie. Tél.: 18 St-Joseph de Beauce Qué.

 

  

TéL; 96

Louis-Alf. FERLAND
Avocat

208 NOTRE-DAM

Ste-Marie, Beauce

 

Dr Victor CLOUTIER
St-Georges-Est J.lére Ave.

Coeur — Poumons — Fois — Intestins
Estomac — Pression artérielle,

Heures des consultations: 1h. à 5h. p. m.

Le soir sur rendez-vous
— Aucun cas de maternité, —

 

 E

Qué.

Bureaux : 
Alexandre MELADY

Medecin-chirurgien-dentiste

Ste-Marie, Beauce,

EE

290, rue Notre-Dame, Ste-Marie, Bce
AS

Qué.

Berch. GAGNON
Architecte

Thetford-Mines  
1
]
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TEL: 110W Travail de Première Qualité CAA LOI LEON) pe GGNe
GAME IRAP
% 2 DE LAEDGAR MERCIER & FILS ENRG. Z /

Entrepreneurs de Pompes Funébres 7) - == _.

EMBAUMEMENT GARANTI —#- 5 ="; (fs Dr. Fernand Roy, Optométriste
Service d’ambulance Jour et Nuit —_— == = =. = Traitementa ORTHOPTIQUES

Vendeur de Fleurs de toutes ne > Te ==", j Consultations: Tous les jours. 9 h. a. m. à 6 h. p. m.

STE-MARIE-OUEST - Près du Pont — — Le soir: Lun. Mere. Vend. 7 h. à 9 h, p. m.

Equipement permettant derépondre aux demandes du _ - LEVIS, 6u Cote du Passage: Tél: TErminus 7.4563
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1% DED WEESEEOEE| S - t Alf d Priere a Saint-Jude

i VA ET VIENT: Haws $
’ MM. Adrien et Benoit Gilbert à
i | St-Côme dernièrement. Nu. 174

â MM. Jean luc, Roger, Guy, Mi- a. LL oo

IANÇAILLES de Marie, Marguerite, Gineile, par-* participé au concours “Vive la Cana chel Nadeau, Dominique Poulin L.| 4 7° L'Ecole sera sous l'inspection unmediate du Prètre ou
F A : e arie, ë rite, :, par-" pa é ë - , Smile ; | dens 2. ; a : ; eens lee en |

On none les fiançailles de M.| rain M. Henri-Paul Labbé “oncle dienne” du poste C.J.M.S. Montréal. Fecteau,Roch milePoulhe. Bal. ; Ministre de la Religion qui est protessee Pal les habitants

Jules-Aimé Cloutier de Lévis fils de marraine Mlle Marguerite Labbé tan-|Ce programme est commandité par la que, Odias Poulin, M Mine Josa- | du lieu - ou dans les lieux ou les habitants sont d'une descrip-

M. et Mme Auguste Cloutier de Val te porteuse Mlle  Blanche-Yvonne Maison J. A. Vachon & Fils Ste-| hat Fortin, Mare Donald Fortin, tion mêlée, le Prêtre ou Ministre de chaque Eglise aura la sur-
Jée-Jetà MlleJeannine Fortin de Le Lessar ime Florent Doyon (Cécile ! Ns félicitations Mme Honorius Nadeau, Mlle Gis-- veillance des enfants de sa Communion respectivement”. Un
vis fille de . Mme Jos. Fortin , : 4 A

St-Victor.
NAISSANCES:
.M Mme Gerard Labbé (Anna-Mu-

rie Beaudoin) annoncent la naissance
d'une fille baptisée sous les prénoms

 

 

THEATRE
CENTRE RECREATIF

STE-MARIE, BCE .
Ven, Sam. Dim. 4-5-6 juin

Grand Spécial
CARUSO

Mario Del Monaco, G. Lollabrigida

Mar, Mer. Jeu. 8-9-10 juin
Version frangaise

LA ROSE BLANCHE
Loretta Young, Conrad Weidt
 

Ven. Sam, 11-12 juin
FIRST TIME

Robert Cummings, Barbara Hale

THEATRE PERRO
EAST-BROUGHTON

 

Dim, Mar, 6-8 juin
CHEVALIERS DU TEXAS

en couleurs
Cruise of the Zaca
There ought be a law

Mer. Jeu. 9-10 juin
LA SCANDALEUSE DE

Riding the Rails
Spunky skunky

Ven. Sam. 11-12 juin
Wallace Berry, Fay Ray dans:

VIVA VILLA
It Would Serve “em Right

Just Ducky
(ODTSE)SD+GD+1)

THEATRE VALLEE
Sam. Dim, 5-6 juin

Version française
en couleurs

LE BAL DU PRINTEMPS
Doris Day, Gordon McRae

Cartoon
Nouvelles en français

Musical

Mar. Jeu. 8-10 juin
CONGO EXPRESS

Marianne Hoppe, Willy Boigel

Cartoon - Documentaire
D. Action

THEATRE
JACOB

STE-MARIE, BCE
Dim. Lun. 6-7 juin
Grand Spécial en couleurs
LES TUNIQUES ROUGES

Version française
James Craig, Rita Morene

 

 

Mar. Mer. Jeu. 8-9-10 juin
Grand Spécial en couleurs
TO NIGHT WE SING

Etzio Pinza, Roberta Peters

Ven, Sam. 11-12 juin
En couleurs

MASTER OF BALLANTRAC
Erroll Flynn, Beatrice Campbell

 

Gastonguay) annoncent la naissance
d'un fils baptisé sous les prénoms
de Joseph, Michel, Laurent. Parrain
et marraine M. Mme Laurent Gas-
tonguay de Québec oncle et tante por-

teuse Mme Jean-Guy Gastonguay tan-
te.

ARTISTE INVITEE AU

POSTE C.K.R.B.
Jeudi le 3 juin, Mme Clément Lab-

bé était l'artiste invitée sur les ondes
de C.K.R.B. Par ses refrains populai-
res de la chansonette française elle
sut charmer les auditeurs aux écoutes.
Nous la remercions et nous espérons
qu’elle nous reviendra bientôt.
HEUREUSE GAGNANTE:
Mme Jos. Bourque est l’heureuse

gagnante d’un vingt dollars. Elle a

CARNET SOCIAL:
M. et Mme Bruno Sayer de Mon-

tréal en visite chez M, Pierre Martin
dimanche.

M. Réal Déserve de Royal 22e
Rég. visitait sa fiancée Mlle Thérèse
Cloutier dimanche.
Mme J. O. Vachon en voyage

d'affaires à Montréal au début de la
semaine.

M. et Mme Henri Lépine de Qué-
bec en visite chez M. Wellie Ga-
gnon dernièrement.

M. et Mme Clément Fontaine de
Montmagny .M. et Mme André Cou-
ture de Québec, en visite chez M.
Richard Fontaine dimanche dernier.
Mme Odilon Maheux de passage

it Québec au cours de la semaine.
 

Saint-Gédeon
SERVICE ANNIVERSAIRE:

Dernièrement en l'église
Gédéon, fut chanté le service anni-
versaire de M. l’abbë Emile Ber-
nier, ancien curé de cette paroisse.
Les paroissiens se sont faits un de-
voir de reconnaissance envers celui
qui fut vingt ans leur pasteur, d’as-
sister à cette cérémonie.
SOIREE RECREATIVE:

Dernièrement, à la Salle Parois-
siale avait lieu une mugnifique pièce
en 3 uctes d’Emile Aubry, intitulée:

de St-

“Un Baiser dans la Nuit”. Cette
troupe bien connue, a eu un vrai
succes duns notre paroisse, après
avoir déjà présenté: “L’amour qui
tue”, qui lui

tous. À cette soirée
d'une douillette, gagnée
Florian Nadeau; M. Yvon Baillar-
geon, de St-Ludger, Front, fut fa-

vorisé en gugnant un fer électrique

Arthur Demers fut vraiment heureux
de gagner un magnifique cadre-Pho-
tographie de notre église paroissiale.

Félicitations aux gagnants.

mérita des éloges de
il y eut râfle

par M.

WABOO, AU THEATRE
FRONTENAC:

M. Philippe Nadeau, fils de M.
et Mme Lorenzo Nadeau, fut très
heureux de se voir remettre la jolie

somme de $55,00 dernièrement, par
M. Yvon Gilbert, propriétaire du

Théâtre Frontenac. Félicitations à ce
jeune gagnant du concours Waboo.

PECHE... OU CHASSE? ...
En faisant la pêche, le long de

la Chaudière, en face du village de
St-Gédéon, M. Fernand Cliche, et

deux de ses frères, ont aperçu une
ourse el ses deux oursons... Inutile
d'ajouter que la partie de pêche fut
remplacée vivement par la chasse;
on rapporté que M. Cliche a tué
plusieurs autres ours, depuis cette

récente expérience.
ENTRETIEN DES CHEMINS

D'HIVER:
Le Conseil Municipal de lu .Pa-

roisse de St-Gédéon a vendu, ré-
cemment l'entretien de ses chemins
d'hiver pour 1954-55.
TRANSACTION:

M. Hervé Morin, de
Bee, vient d’acheter lu
Mme Vve Florian Bégin.
AU COUVENT:

Lu Révérende Mère Jeanne du
Sacré-Coeur, supérieure générale des
Soeurs de lu Charité de St-Louis- de
Vannes, France, et la Révérende Mè-
re Aristide, directrice des études, du

Couvent de Bienville, ont visité der-

nièrement le Pensionnat du Sacré-
Coeur,, dirigé par la Révérende Mère

Armelle de Jésus. Ces éminentes per-

St-Martin,
maison de 
 

 

autre organisation, confiez-
cards, billets d'entrée etc. .

riage. .

Adressez-vous à

LE 6
TEL: 92 

le bénéfice de notre publicité gratuite, dans notre journal.
Nous faisons toutes sortes de travaux d’impression

tels que programmes, placards, cartes d'entrée, cartes
d'invitation, cartes de remerciement, faire-part de ma-

cartes d’affaires, factures, états de compte, en-té-
te de lettres, enveloppes d’affaires, cartes de visite, etc. .

Tél: 6, résidence de Mme Jean-M. Carette, propriétaire

sonnalités se sont également ren-

Si vous préméditez un concert, un euchre. . ou toute
nous vos programmes, pla-
. Vous obtiendrez par ce fait

UIDE
BUREAU  
 

dues saluer M. le curé Roberge de

St-Robert, Bell, elles ont également
visité le Couvent de St-Robert, ac-

tuellement dirigé par des institutrices
laiques.
FETE DES MERES:

Une belle fête eut lieu, récemment,
à la Salle Puroissiale, alors qu’une
foule nombreuse s’est réunie pour
rendre hommage aux mères, Les

élèves de la paroisse, dirigés par
leurs institutrices ont démontré avec
éclat ce qu’ils pensaient de nos ma-
mans. Tous s'acquittèrent avec brio
du programme à offrir’ en pareille
circonstance et qui consistait en say-
nétes, chants appropriés, morceaux

de musique, etc... A la demande

des organisatrices de la soirée, des
jeunes gens et jeunes filles ont ré-
pété une comédie déjà présentée au
public: ‘Heure de folie”. — Félici-
tations à tous ceux qui ont contri-
bué à rendre intéressante cette soi-
rée. ,

LA VIERGE NOUS A VISITES!...
Nous avons eu la visite de la Sta-

tue de Notre-Dame de la Purification,
du 12 au 15 mai. Ce furent des jours
de prières pour les paroissiens de
St-Gédéon. Depuis l’arrivée de la
Madone jusqu’à son départ pour St-
Ludger Front. où près d’une centaine
d'automobiles l’accompagnaient, l’é-
glise paroissiale particulièrement bel-

le depuis les travaux de finition, se
remplissait de fidèles assistant aux
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Demandezà
votreagent

u

Pacifique
Canadie   

Quggestions
de Vaca

ell vous offrira d'utiles sugges- Ï
tions et vous fournira tous les
renseignements essentiels.

© Allez faire un séjour dans une ‘
agréable villégiature de la côte
de l'Atlantique. :

© Ou rendez-vous dans les Mon-
tagnes Rocheuses, à Banff et au
lac Louise, où vous pourrez.
pratiquer tous les sports dans
un décor pittoresque unique au
Canada.

eFan allant dans l’Ouest ou en '
revenant, faites la croisière de
2 jours sur les Grands Lacs.

© Et de Vancouver ou de Victoria, ;
rendez-vous jusqu’en Alaska, à
bord d’un luxueux vapeur du
Pacifique Canadien. C’est un
voyage sensationnel.

© Les hôtels du Pacifique Canadien
vous offrent à travers le Canada -
leur confort et leur service
traditionnels.

Pour renseignements of réservations, voyez

L. P. ST-HILAIRE
AGENT GENERAL

Québec - Tél: 2-1306

—
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le Fortin se sont rendus à Water-
ville Maine dimanche dernier.
M. Boisvert de Sherbrooke en

visite chez Charles Poulin St-AI-
fred.

Mlle
passer
Maine,

Mlle
visiter
Québec,

Annette Gilbert est allée
une semaine à Waterville,

chez M. Gérard Bilodeau.
Rose-Ange Gilbert est allée

son fiancé Ulric Alain de

 

sermons, chupelets, messes

munions. la Madone de lu Puri-
fication offerte a la vénération des
fidèles, était uccompagnée des RR.

P.P, Rosaire Hamel et Michel Do-
ran, dominicains, et est une statue

historique que vénèrent les Congre-
ganistes de Québec, depuis 1750. Le

dernier soir, il y eut consécration

de lu paroisse à lu Ste-Vicrge, par
M. l'abbé Napoléon Roy, curé; MM.
Gédéon Moisan et René Tanguay,
maires, lurent aussi une Consécration

au Coeur Immuacule de Marie. Re-
pondant avec généros!t: à l’appel de

leur pasteur, les puroissiens reçurent
avec enthousiasme la Madone de lu
Purification et rendirent constamment
hommage à Marie lui faisant lv cu-

deau d’un triduum bien suivi et bien
vécu. Notre-Dame fut certainement
touchée d'une telle démonstration pi-

euse en son honneur, ct saura accor-
der à tous, des faveurs et dus be-

nédictions de choix.
COURS DE COUPE
ET DE COUTURE:

Des cours de coupe et de couture

se donnent actuellement, pour une

dizaine de jours, à la Sulle Purois-
siale, par une technicienne; ces cours
sont gratuitement offerts el nom-
breuses sont les dames ct les jeunes

filles qui savent en profiter.
VA-ET-VIENT:

Mlles Jeannine et Jeannette Bus-

que de Montréal, en visite chez leurs
parents, M. Mme Joseph Bus-

que.

MM. Roméo Mercier et Réal Bro-
chu, sont retournés à Stevens, Ont,

après quelques semaines de vacan-
ces parmi les leurs.

M. et Mme Jean-Paul Létournean,

de St-Zacharie, Bce, ont visité M.

et Mme Emile Jolicoeur, récemment.

M. Guy Tanguay,  barbier-coif-
feur, à Notre-Dame de lu Guadeloupe

ET

el

comité local de visiteurs - dont le prêtre ou le ministre fera
partie - sera nommé par la Corporation centrale, fera l'exa-
men annuel, donnera rapport tous les six mois, dirigera la
vie interne de l’école, pourra fixer les droits d'inscription

X=|ou les admissions gratuites, selon les moyens des parents,

et com- me

ofcTiractélee

O GLORIEUX apôtre Saint Jude,
serviteur et ami de Jésus, l'Eglise
vous honore et vous invoque univer-

‘eilement comme patron des cas dé-
sespérés, Priez pour moi si malheu-
reux. Je vous en supplie du plus
profond de mon coeur, serves vous

en ma faveur du grand privilège que
veus avez d'apporter un secours vi-
sible et rapide à ceux qui vous invo-
quent.

Venez 4 mon secours et soulagez
mu misère. Obtenez-moi l’aide et la
grâce du Bon Dieu dans toutes mes

difficultés et en particulier (demandes
particulières). Faites en sorte que je
sois du nombre des élus et obtienne
le salut éternel,

Je vous promets, à Saint Jude, de
me souvenir toujours de la grande fa-
veur que vous m'accorderez. Toujours
je vous homorerai comme mon pa-

tron et mon protecteur. En signe de
reconnaissance, je ferai tout en mon

pouvoir pour développer votre dévo-
tion et vous faire connaître comme
le patron des causes désespérées. Ain-
si soit-il,

Ajoutez trois Notre-Père, trois Je
vous salue Marie, trois Gloire soit
au Père.
En reconnaissance des faveurs ob-

tenues, H. B.

N. B. De nombreuses faveurs insi-
gnes ont déjà été obtenues par l'in-

tercession de saint Jude,
 

en visite chez ses parents M. et Mme
Adélard Tanguay.

Mlle Jacqueline (Cliche au Cé- nacle, à Québec, dernièrement.
 

ARAAAAAAAAAAAAAAAAAAAA

AVANT D'ACHETER
Venez voir le beau choix d'autos et camions usagés que

ww.
—

nous avons en main. Tous ces véhicules portent la

guarantie Al
O— @ —O

— PLYMOUTH Sedan, 1952
— PONTIAC Sedan 1952
— METEOR Sedan, Radio 1951
— CONSUL Sedan 1951
— VANGUARD Sedan 1951
— PREFECT Sedan 1951
— METEOR Sedan, Overdrive 1950
— FORD Sedan 1950
— MONARCH Sedan, Radio 1949
— FORD Sedan 1949
— FORD Sedan, Radio 1949
— MONARCH Sedan 1948
— MERCURY Sedan 1947
— PLYMOUTH Coach 1944
— PLYMOUTH Coupé, 1941

— — 0
— FORD 5 tonnes, 195 Air-brake 1950
— FORD 3 tonnes, 176" 1950
— FORD 1 tonne, 140” 1950
— FORD 4% tonne, Pick Up 1947
— FORD !2 tonne, Panel 1951

OoO— @ —O

Aussi: Tracteurs Usages, garantie Al
O— @ —O

J. L. CLICHE AUTO LTEE
VALLEE JONCTION

Plus de 25 ans a votre service
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4- ete. Les livres de classe seront distincts pour les écoles de

chaque religion; pour les catholiques, ce seront l'Instruction
de la Jeunesse, le Catéchisme, la Nouvelle méthode pour ap-
prendre à bien lire et bien écrire, par J. Palairet, etc. Comme
on peut en déduire, il n’y avait en tout cela rien de si me-
naçant pour la foi de nus peres.

Les rapports postérieurs, suit du professeur, suit des visi-
teurs, précisent davantage. D'abord, pour les matiéres d'ense-
gnement. Philippon enseignait la lecture, l'écriture, l'arithmé-
tique; il enseignait le français, l'anglais, même le latin, mais
inous croyons qu’il s'agit de la lecture seule du latin. Comme
manuels scolaires, en plus des titres déja énumérés, on avait,
pourle français: le Grand Alphabet, le Traité d'Arithmétique,
de DBouthillier, le Catéchisme historique, 1'Orthographe de
Perrault, etc; pour l'anglais: The New Testament, Vyse’s
New London Spelling Book, Murray's First and Second Book.
etc. Le maître n’avait aucun systeme spdrial d'enseignement:
il suivait la méthode commune, faisant lire isolément chaque
écolier.

Les heures de classe etaient de 8 heures  lU heures, le
matin; de 2 heures à 4 heures, l'après-midi. I] n'y avait pas
de vacances d’été. On donnait 8 jours de vacances à Noel, 3
jours après la Quinquagésime (les jours gras), 5 jours à Pâ-
ques; tous les samedis dimanches et fêtes étaient chômes. 1!
arrivait des congés extraordinaires quand le maître devait s'ab-
senter pour des raisons majeures, la mortalité, un compérage
- car il élevait alors sa famille. Voici maintenant un tableau
de l’assistance scolaire, d’après les divers rapports conservés:

z = =

Assiduité

1820 25 12 13

1822,10 avril 25 25 19 6

1822, 1 oct. 27 20 7

1823, 8 avril 19 19

1823, 4 oct. 26 9 1 26

1824, 1 avril 20 20

1825, 4 avril 18 18

1825, 20 sept. 24 24

1826, 15 avril 6 a lu 10

1826, 24 juin 6 à 20 25 5 22 3

1826, 19 aout 14 a 20 23

1826, 16 oct. 21

1826, 15 déc. 20 20

1827, 24 mars 15 15

1827, 11 avril 17 17

1827, 6 oct. { à 18 21 18 3

Parmi ces écoliers, il y avait quelques petites filles, mal-

gré l’existence du Couvent. à partir de 1823. Voici, d'ailleurs,

la liste des étoliers inscrits à la date du 15 déc. 1826 (28);

c'est la première liste que nous avons, le maitre s'étant cru

jusque là dispensä d'en fournir: Francois Chasse, Pierre

Blouin, Georges Morissette, Henri Bonneville. Thomas Bar-

beau, Jean Chassé, Pierre Chassé. Jean Gilbert, Joseph Per-

ron (apprennent à lire en francais, en latin, l'ortographe.

l’arithmétique), Joseph Larose, Joseph Verreau, Pierre Sa-

voie, Esther Chiasson, Adolphine Philippon, Olivette Larose

(commencent a épeler), Julie Poucville, Adelaide Poucville.

Claire Poucville, Hororine Philippon, Sophie Larose (com-

mencent à nommer les lettres de l'alphabet). Dans le dernier

rapport sur l’école de Ste-Marie, celui du 6 octubre 1827, nous
voyons trois écoliers à qui on apprend l'anglais et qui sont
Philippe, Charles et Alexandre Taschereau, ce dernier étant

le futur Cardinal, alors âgé de 7 ans.
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Saint-Narcisse, Neubois

À VENDRE
Belle ferme située sur le chemin publie ouvert à l'année, 75 ar-

pents en culture et 15 en bois, pas de roches, bonnes bâtisses,

eau courante partout, aussi roulant, 20 bêtes à cornes, 2 che-

vaux, 15 truies, 67 jeunes cochons, 100 poules, toutes les ma-

chines aratoires aussi tracteur. Verger de 61 (jeunes) pommiers

S’adresser a:

JOSEPH BLAIS
SAINT-NARCISSE, NEUBOIS - LOTBINIERE

3, 10 juin    _——
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Généalogies des familles
Beauce - Dorch. - Frontenac

LETOURNEAU

David Létourneau, meunier, né vers

1616, de Muron, diocèse de Xaintes,

en Saintonge, s'était marié en 1639 à
Sbastienne Guéry En secondes noces,

il épousu vers 1653, Jeanne Baril,
née vers 1633, fille de François et
de Catherine Ligneron, de Saint-

Germain, diocèse de la Rochelle. Il
fut inhumé au Château-Richer le 16
mai 1670. Su veuve, Jeanne Baril

vonvoia en sevondes noces au Châ-
teau-Richer, le 26 octobre 1670 avec
René Bin et en troisièmes noces, (con-
trat Roy, 11 janvier 1681) avec Julien

Debion. Cette famille de Létourneau
est donc différente de souche de cel-
le de Guillaume Létourneau, donu
nous avons parle lu semaine derniè-
re. C'est duns le comté de Fronte-

nac et dans la région d'East-Brough-
ton que nous trouvons es descendants.

MADAME OCTAVE BAIt-
LARGEON de Lambton. LU-
CIENNE |! ETOURNEALU. mariée à

Lambton le 16 juin 1908 a Alina

Giguère: FIZEAR  LETOUR-
NEAU, marié à Lambton le 24 fé-
vrier 1873 à Philomène Bouchard:
+— FERDINAND LETOURNEAU,
marie à St-Henri, le ler junvier 1S-

48 a Flore Rousseau; 3— JOSEPH

LETOURNEAU. marié à St-Churles

de Bellechahsse. ‘e 26 juiflet IS14 à

Josette Svvaun, 6 —JOSEPH LE-

FOURNEAU, marié à St-Charles le
S avril 1785 à Marguerite Lapierre;
7— IGNACE  ETOURNFEAU, marie
à St-Pierre, 1. O. le 20 juillet 1744

à Marguerite Lapierre: 7— IGNACE

LETOURNEAU. marie à St-Pierre,
I. O. Ie 20 juillet 1744 5 Margue-

rite Couture; 8— LOUIS LETOUR-

l—

1-—

I.

NEAU. marit à St-Jean, LL O. le 19
novembre 1926 u Anne Blouin: 9—

DAVID LETOURNEALU, marié au
Chhâteau-Richer le 6 juin 1664 à
Françoise Chapeiain et 10— l'ancêtre
DAVID.

11— MADAME JEAN-PAUL PE-

PIN, de Sheniey. I— RACHEL LE-

FOURNEALU, muriée a Shenley le 4

juillet 1944 ù Jeun-Puul Pépin; 2—

RMI LETOURNEAU. marié « St-E-
variste le 29 mars 1921 a ICura Mo-

rin; 3— JOSEP HLETOURNEAU,
marié à St-Evariste le 19 juillet 18-

92 à italine Lec!lVerc dit Fruncoeur:
4+— NAPOLEON LETOURNEAU,

marié à St-Isidore. ie 20 janvier 13-

64 à Philomène Beuuduin; 5— JO-
SEPH LETOURNEAU, marié à St-
Charles de Bellechasse Ie 26 juillet

1814 u Josette Sylvain et la ligné
rejoint ie no 6 de lu précédente.

Madame Octave BAILLARGEON et
Madame Jean-Paul Pépin sont donc
parentes du 4 au 4è degré.
111— MADAME WILFRID ROUS

SIN DE WEST-BROUGHTON. I-— |icvrier
ROLLANDE LETOURNEAU. marice

VousmangengyMEKot2MELEVRCOMFTE
quand

vous

posséderez

\ un

Des viandes de choix .. . des
fruits et des légumes aussi savoureux que
s'ils étaient fraichement cueillis .. .
voila ce que vous assure le congélateur
domestique en toute saison.
Le congélateur électrique vous permet de

faire des provisions quand le marché est
abondant et que les prix sont bas. Il vous
évite aussi le gaspillage .. .
qu’il vous faut et congelez le reste.

Achetez dès maintenant un congélateur
et faites des réserves pour la mauvaise saison.

 

à West-Broughton le ler juillet 194
à Wilfrid Roussins 2— ISRAEL LE-

TOURNEAU, marié à Pontbriand en
1911 à Yvonne Landry; 3— LOUIS
LElOURNEAU, marié en secondes
noces à St-Elzéar le 5 février 1877
a Marie-V. Grondin et en premières
à West Broughton le 3 novembre 18-
8 4 luce Mercier; 4— LOUIS LE-
TOURNEAU, marié à Ste-Marie. le
18 janvier 1842 à Elisabeth Marcoux;
5— LOUIS LETOURNEAU, marié à

Ste-Famille, I. O. le 20 juillet 1807
à Catherine Dion; 6— JOSEPH LE-
TOURNEAU marié en 1744 à St-
Pierre, I. O. à uMrie-Anne Crépeau;

*— LOUIS LETOURNEAU, marié en

secondes noces à Ste-Famille le 17
octobre 1735 à Marthe Deblois et en
premières le 22 avril 1727 à Agathe
Dion; 8— LOUIS LETOURNEAU,
marié à St-Jean L O. le 19 novem-
bre 1696 4 Anne Blouin; 9— DA-
VID LETOURNEAU, marié au
Château-Richer le 6 juin 1664 à Fran
soise Chapelain et 10— l'ancêtre, Da-
vid, marié vers 1639 à Sébastienne
Guérs.

IV— UNE FAMILLE DE ST-

SYIVESTRE. 1— ARTHUR LE-

;TOURNEAU, marié à St-Frédéric le
21 juin 1944 à Marie-Blanche Va-
chon; 2 — FRANCOIS-XAVIER LE

lOURNEAU, marié à St-Sylvestre le
12 junvier 1891 à Marie-Délima Le-

blond: 3— FRANCOIS-XAVIER LE
J'OURNEAU, marié à St-Sylvestre le
13 fevrier 1855 à Eléonore Croteau;
4— FRANCOIS LETOURNEAU,,

marie à Ste-Famille, I. O. le 17 fé-
vrier 1829 à Apolline Marquis; 5—
JEAN-BAPTISTE LETOURNEAU.

marié à Ste-Faimlle, I. O. le 21 jan-

vier 1799 à Cécile Dorval; 6&— JEAN-
BAPTISTE LETOURNEAU, marié à

Ste-Famille 1. O. le 30 janvier 17-
75 à Marie-Josette Poulin, 7— IGNA-
CE LETOURNEAU, marié à St-Pier-

re I. O. le 20 juillet 1744 à Margue-

rite Couture, 8&— LOUIS LETOUR-
NEAU, marié à St-Jean I. O. le 19
novembre 1696 4 Anne Blouin; 9—
DAVID LETOURNEAU, marié uu

Château-Richer le 6 juin 1664 à

Françoise Chapelain et 10— l’ancêtre,
David Létourneau murié en France à
Sébastienne Guéry.

LETTRE

Lhèdre, (en allemand: Loe-
der) puis Lettre soldat de la com-
punie du capiluine De Schoel, des
chasseurs de Hanau, fils de Georges
et de Sorinu Mangerin ou Manouri-
ne. originaire d’Allemagne, se maria
ù St-Nivolus le 2x novembre 1809,
(contrat Joseph Côté, 27 novembre)

à Marie-Anne Dubois, fille de Mi-
chei et d'Anne Simoneau. En secon-
de noces, il épousa à St-Gilles, le 8

1831 Marie Therrien.
1— UNE FAMILLE de St-Patrice

Pierre

  

vous utilisez ce

Quant aux dimensions et au modèle
convenant le mieux à votre cuisine,

consultez votre marchand d’appareils
électriques.

 

“LE GUIDE" JEUDI LE 3 JUIN 1954

Funérailles de M. Philibert
Leclerc

Récemment en l'église de Ste-Ma-
rie au milieu d'une foule nombreuse
de parents et d'amis avaient lieu les
funérailles de M. Philibert Leclerc é-
poux de feu dame Célanire Gagnon,
décédé à l'âge de 90 ans et dix mois,
La levée du corps fut faite par M.
l’abbé J. Lehoux curé qui chanta le
service assisté de MM. les Abbés
Patrice Germain et Luc Savard vi-
caires comme diacre et sous diacre.
La croix était portée par Adrien

Leclerc petit fils du défunt ac-
compagné de Emile Grégoire Maire

de Sts-Anges Portait le cercueil.

Ses petits fils Gerard, Emilien,

Lionel Leclerc, Lionel, Wilfrid Gre-

nier, et Eugène Nadeau. Le drapeau
de la ligue du S. Coeur était porté
par David Couture accompagné de
Jean-Thomas Turmel et Léo Drouin
qui firent la quête.

Le deuil était conduit par ses fils
Evariste, Louis Georges de Ste-Marie
et Henri de Montréal.

Ses filles Mme Arthur Nadeau
(Anna-Marie), Mme Amédée Grenier
(Alice).

Ses belles-filles: Mme Evariste Le-
clerc (Zélia Perreault)) Mme Hono-
rius Leclerc (Elisabeth Landers de
Québec, Mme Henri Leclerc (Geor-
gette Arpin de Montréal,, Mme Louis-
Georges Leclerc (Juliette Grenier),
Son gendre M. Amédée Grenier, son

frère Clovis Leclerc.
Sa soeur Mme Olivier Rodrigue

de St-Ephrem (Dianna) ses beaux-
frères et belles soeurs:
M. Olivier Rodrigue, M. Gédéon

Pouliot, Mme Clovis Leclerc, Mme
Félix Drouin de St-Joseph, Mme
Maurice Gagnon de Vallée-Jonction,
M. et Mme Leonidas Gagnon de Wa-
terville, M. et Mme Prosper Gagnon

de Montréal.
Ses petits enfants: Adrien, Gérard,

Emilien, Camille, M.-Jeanne, Made-

leine, H. Hélène, Thérèse, Rachelle,
Françoise, René, Doris, Marcel, Pier-

re, Lionel, Marc-André, Yvette Jean-

nine et Gisèle Leclerc, Eugène, A-
drienne, Florence, Dolores, Georgette,

 

de Lotbinièree 1— ALBERT LET-
TRE, marié à St-Patrice le 18 juin
1895 à Emilia Croteau, 2— LEAN-
DRE LETTRE, marié à St-Nicolas
le 13 septembre 1864 à Emilie Fluet;
3— FREDERIC LETTRE, marié à
St-Sylvestre le 22 janvier 1833 à
Françoise Mignot dit Labrie; 4— l'an-

cêtre, Pierre Loeder dit Lettre.
Toutes les personnes désireuses de

se procurer l'un des HUIT premiers
volumes, (ABDELHOY-PERUSSE)

n'ont qu’à s'adresser à l’auteur: Frè-
re Eloi-Gérard, secrétaire de la So-
ciéy: Historique de la Chaudière,
Beauceville-Ouest. Prix de l'ex: $3.-
38, poste comprise.

 

 

Jeannette et Gervaise Nadeau, Wil-
frid Lionel Benoit Roméo, Agathe,
Lucille, Edith et Eloise Grenier.

Les neveux et niéces M. et Mme
Arthur Pelchat, M. Mme Rolland Le-
clerc de Montréal, M. et Mme Be-
noit Leclerc, Mlle M. Stella Leclerc,

M. Mme Jos et Grégoire Leclerc, M.
Mme Henri Gagnon de Thetford Mi-
nes, M. et Mme Orena Giguère de
Vallée-Jonction, M. et Mme Gerard
Rodrigue, M. et Mme Omer Bouf-

fard St-Ephrem,.

Dans le cortège on remarquait:
MM. Paul-Emile Levasseur, Lucien

St-Hilaire, Fernando Breton, Charles

Perreault, Georges-Emile Evoy Ge-
rard Mercier, Robert Savoie, Ray-
mond Drouin, Jean-Marie Grégoire,

Gérard Drouin, Jean-Clément Turmel,
Mesdames Adrien Gérard et Lionel
Leclerc, Delphis Faucher, Charles Car

ter, J.-J. Faucher de Montréal, Li-
nière Grenier, Allyre et Arthur Car-
ter, Joseph Drouin, Marie-Louis Mar-
ceux, M. et Mme Honorius Ga-

gnon, M. et Mme Sauveur Lehouil-

lier, M. et Mme Joseph Faucher,
M. et Mme Jean Arpin, de Mont-

réal, M. et Mme Georges Arpin de

Montréal, M. et Mme Henri Binet,

Mme Allyre Carter, Mme Jean-Tho-
mas Lacroix, Mme Jean-Thomas, Tur-

mel, Mlle Marcelle Lacroix, M. et
Mme Viateur Turmel, M. Emile Mar
coux, M. Edmond Cliche, Auréle

Ferland, Joseph Dulac, J. A. Bégin,

M. et Mme Nazaire Faucher, Ra-
oul Muillet, Guy Faucher de Mont-
réal, Odilon Gosselin, Edouard Ga-
gnon, Mme Arthur Cloutier, Mme

Wellie Savoie, Mme Jules Landry,
Mme Gédéon Drouin, M. Edmond
Drouin, Jean Marcoux, Ste-Marg.

Gérard Faucher, Ernest Mercier, Phi-
lemon Ferland, Napoléon Turmel,

Victor Lambert, Freddy Turmel, M.
Arthur Grenier, Mlle Lucille Le-

houillier, M. et Mme Léo Grenier,

Sylvain Fortin, M, et Mme J. Mar-
coux, Ste-Marguerite, M. et Mme

Benjamin Francoeur St-Ephrem, M.

et Mme Léo Faucher, M et Mme
Antonio Faucher, M. et Mme Jean-

Thomas Faucher, M. et Mme Irenée
Bonneville, Alphonse Drouin, Alfred
Farland, Patrick Bouffard, Mme
Léon Faucher, Fernand Hébert, Lau-~
rent Ferland, Mme Louis Hébert,

Mme Louis-Arthur Chassé, Mme Phi-
lomon Ferlund, M. et Mme Eugène
Ferland. Mlle Denise Ferland, Tho-
mas Lambert, Gilberte Lessard, Ed-
mond Turcotte, Jean-Thomas Lan-

dry, G. Turcotte, Mme E. Hébert,
Amédée Breton, Joseph “Georges”
Faucher, M Mme Philippe Fecteau,

Irenée Giguère, Mme Jos Breton St-
Hénédine, Mme Ferdinand Pelchat,
Mme Liniére Grenier, Mme Edouard

Turmel, Mme Honoré Hébert, Tho-
mas Cliche, Mlle Béatrice Fecteau,
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LES SEMAILLES
Voici venu le temps oi artisan du

sol va confier à la terre le grain de
blé, qui après s'être désagrégé, subira

l'étape de la germination, pour se dé-
velopper ensuite, sous l'effluve vi-
vifiante du soleil printanier, tempéré

par la douce fraicheur des nuits se-

reines, avan td’arriver à maturité et de
rapporter cent pour un. Le vaillant
semeur se frotte déjà les mains d’aise,

en songeant à l’abondante moisson

de blonds épis, que tout joyeux, il
lui sera donné d'engranger dans un
avenir prochain, pour son avantage et
celui de sa famille. Cette heureuse
perspective lui fait oublier les fatigues

-|de son métier laborieux et c’est le
coeur reconnaissant et l’âme émue, qu’il

élève son regard vers le ciel, afin de
remercier le bon Maître de ses dons
merveilleux.

Admirons un instant, avec ce brave
cultivateur, la puissance infinie et la
bonté sans bornes de l’Auteur de
tous biens, en empruntant ces beaux

vers, extraits du “Credo du paysan,”

de Faure:
Je crois en Toi, Maître de la nature,

Semant partout la vie et la fécondité,
Dieu Tout-Puissant qui fit la Créature,
Je crois en ta grandeur, je crois en

ta bonté.
En effet, que servirait à l'agricul-

teur de semer le grain à large main,
si Dieu, dans sa souveraine libéralité

ne dispensait au sol la fécondité né-
cessaire à la transformation de ces

 

Maurice Bonneville, Raymond St-Hi-

laire, Amédée Marcoux Ste-Margue-
rite, /Rosario Carbonneæu, Rosaire
Marcoux, M Mme Albert St-Hilaire,
Mme Napoléon Turmel Sts-Anges, M
Mme Antonio Pouliot, Mme Alphon-
se Drouin, J. T. Boutin, Ste-Mar-

guerite, Philias Boutin, Joseph Gre-
nier, Jean Boutin, Albert Boutin,

Ste-Marguerila, Ernest Carette, M.
et Mme Léonidas Grégoire et M.
et Mme Georges Evoy de Ste-Hé-
nédine, Donat Jolicoeur de Granby,
Louis Vallières, Léonidas Giroux et
plusicurs autres dont les noms nous
échappent.
La direction des funérailles avait

été confie à la Maison Edgar
Mercier & Fils de Ste-Marie de

Beauce.
 

 

A louer ou à Vendre
La maison anciennement de

madame Arcade Vachon que
on a transportée de près
de la Pâtisserie Vachon à
l’arrière de la maison de
monsieur Benoit Vachon.

C'est une magnifique pro-
Priété que l’on peut louer
ou acheter,

S’adresser à:

Jos Vachon et Fils
Ste-Marie Beauce

J. N. O.    
 

 

 

 

SOUMISSIONS POUR CHARBON
ET COKE

EDIFICE FEDERAUX - PROVIN-
CE DE QUEBEC

Des soumissions cachetées, adres-
sées au soussigné et portant la
mention précitée, seront reçues jus-
qu'à trois heures de l'après-midi
(heure avançée de l’Est), le MER-
CREDI 16 JUIN 1954, pour la
fourniture de charbon et de coke
pour les édifices fédéraux de la
province de Québec, SAUF MONT-
REAL (P. Q.)
On peut obtenir les formules

de soumission, ainsi que les cahiers
de charges et les conditions qui y
sont jointes, en s’adressant au chef
des achats et des approvisionne-
ments, ministère des Travaux pu-
blics, Ottawa, 3 l'architecte régio-
nal, 150 ouest, rue Saint-Paul,
Montréal et à l'architecte régional
intérimaire, édifice des Douanes,
Québec (P. Q.)
On ne tiendra compte que des

soumissions préparées sur les for-
males imprimées fournies par le
Ministère ou sur leur équivalent
et en conformité des conditions
qui y sont stipulées. :
Le ministére se réserve le droit

d'exiger de tout adjudicataire, a-
vant de donner la commande, un
dépôt de cautionnement soit sous
forme d’un chèque visé, établi au
nom de l'honorable ministre des
Travaux publics, tiré sur une ban-
que constituée sous l'empire de la
loi sur les banques ou de la loi
des banques d’épargnes du Québec
et représentant dix pour cent du
montant de la soumission, confor-
mément aux règlements sur les
contrats du gouvernement présen-
tement en vigueur, soit sous for-
me d'obligations au porteur du Ca-
nada avec coupons non échus ou
de la Compagnie des chemins de
fer Nationaux du Canada et de ses
compagnies constituantes, dont le
principal et l’intérêt sont garantis
sans réserve par le gouvernement
du Canada.
On n’acceptera pas nécessairement

ni la plus basse ni aucune des sou-
missions. *

ROBERT FORTIER,

Secrétaire.
Ministère des Travaux Publics,
Ottawa, le 13 mai 1954. 
 

graines minuscules de semence, en de
riches épis dorés !
Eh ! diront avec cynisme les in-

croyants et les esprits forts : C’est le
propre de la terre de produire des

plantes, des fleurs et des fruits, c’est

l'effet, le résultat de sa “technique”.
Pauvres insensés ! Ils oublient qui l'a
créé cette terre, que nous hubitons.
Et qui vient supendre au dessus de nos
têtes, depuis des milliers d'années, l’as-

tre du jour, qui éclaire, réchauffe et

réjouit les humains?
Qui envoie la pluie bienfaisante,

qui arrose et fertilise les champs et
les près ! Puis ces myriades d'é:
toiles, qui criblent la voute céleste
et font l’ornement des nuits d’été,
semblant les yeux mêmes de Dieu,
qui les a créées !...

L’aspect des montagnes ne
invite-t-il pas à monter suns cesse
vers le vrai, le beau, le bien! La

vue des vastes forêts, ne nous rap-
pelle-t-elle pas la grandeur et l’im-

mensité du Très-Haut, Maître de tout
l'univers ! Quand nous regardons les
campagnes, aux charmants paysages,
les ‘rivières, les fleurs, les fruits,
dont la vue ou le parfum nous en-

chante, disons-nous:
Que de belles choses, le Seigneur

a faites pour nous sur la terre, a-

fin que nous l'almions fidèlement!
Et quelles délices 11 nous réserve
dans son beau Paradis;}
Quand nous entendrons le chant

des oiseaux, souvenons-nous que nous
devons chanter notre reconnaissance
au Créateur si munificent et termi-
non cette chronique par cette belle
pensée du psalmiste: “La mesure de
vos consolations, 6 nlon Dieu. est

celle de nos douleurs;” car dans les
ames, comme dans les champs, les

fleurs les plus belles, prennent leur
sève aux racines les plus amères.

QUIDAM.

nous

Quand vous préparez des légumes
pour la table, lavez-les rapidement,
cuisez-les dans très peu d’eau et ne
gaspillez pas le liquide, riche et mi-
néraux, :
 

eeSE

HORAIRE DES AUTOBUS
QUEBEC CENTRAL

EN VIGUEUR LE 25 AVRIL.
HEURE AVANCEE

DIMANCHE: ’
Matin: — Descendant à Québec

10 heures et 4.
et 10 hres 18

Soir: — Descendant à Québec
5 heures et 59 et 7 heures et 59.

Soir: — Montant: 6 hres 37 — 10
hres 51
8heures cet 36 et minuit et 5.

Matin: — Montant:
I'l heures et 7.

SEMAINE:
Matin: — Descendant à Québec

9 heures et 9
et 10 hres 18

Matin: — Montant 9 heures et 39
Soir: montant 6 heures et 31

et 6 hres 37
Soir: — Descendant 5 heures et 59
Samedi après-midi: — Montant

3 heures et 56
LUNDI:
Matin: — Descendant à Québec

6 heures 59.
S. V. P. Consulter cet horaire et ne
pas téléphoner le dimanche. Le bu-
reau est ouvert un quart d'heure a-
vant l’arrivée des autobus.
 Ed

Les personnes maigres
gagnent de5,10,15bs.
Recouvrez entrain, énergie, vigueur
Résuitats épatants—ou rien à payer

Quelle joie! Plus de jambes et bras décharnés;
les vilains creux se remplissert; la maigreur du
cou disparaît; le corps perd cet espect mala-
dif et affamé. Des milliers, qui ne pouvaient
jamais reprendre du poids, sont maintenant
fiers de leur corps bien fait et rayonnant de
santé, grâce à OSTREX, un reconstituant
spécial, Ses toniques, stimulants, fortifiants—
fer, vitamine B;1, calcium — enrichissent le
sang, améliorent l'appétit et la digestion, de
sorte que les aliments vous donnent plus de
force et de nourriture, et les os se recouvrent
de chair. Mme L. Savard, Mattagami Heights,
Ont., écrit: “J'ai gagné 18 lbs, La fatigue et
la nervosité sont disparues.”” Autre témoi-
nage. Mme Mare Gagnon, Cap-Chat, P.Q.,

fort: “J'ai gagné 13 lbs, Santé parfaite, Moy
mari é puisé a repris 15 lbs. Regain de vigueur.”.

N'ayez pas peur d'engraisser. Cessez, Jors=
‘ue vous avez gagné les 5, 10, 15 ou 20 Jbe.l

désirées, Argent remis, si non satisfait. Coûte
peu. Nouveau format d'introduction, seule
ment (JO0g, Refusez tout substitut, OSTREX
a donné des résultats là où d’autres toniques,
ont échoué, Essayez aujourdhui les fameuses‘
Tablettes toniques OSTREX pour accroître’
vigueur et poids. Toutes pharmacies.

 

 

Carnet
—Mme J.-A. St-Jacques, accompa-

gnée de Mme Dominique Bolduc sont
allées à Sherbrooke jeudi, où ils ont
visité M. Pierre, Bernard et Jean

St-Jucques, étudiants à cet endroit.

ELECTIONS A
BEAUCEVILLE

A Saint-François ouest, les con-
seillers élus par acclamation sont M.
Arthur Jacques au siège No: 2; M.
Germain Boucher au siège no 4. La
président de l'élection était M. Gé-
déon Fortin, sec.-trés. A. St-François

«st, ont été élus par acclamation, M.
Gédéon Giroux au siège no 6; M.
René Mathieu, au siège no 5, et M.
David Plante. M. Conrad Mathieu
présidait l'élection.
Nos félicitations aux nouveaux élus.

M. FERNAND ODESSE
EST BLESSE

M. Fernand Odesse de Ste-Mar-
guerite, est actuellement en convales-
cence et souffre d’un traumatisme
crânien, à la suite de blessures re-
çues dans un accident d’automobile,
survenu samedi soir dernier. Le ma-
lade est sous les soins du Docteur
J-A. Saint-Jacques de Ste-Marie.
Nos voeux de prompt rétablissement,

 

 

 

Brochu Radio
et Télévision

Service
Vente, réparation et
installation de tout

appareil de

TELEVISION
Radios et Accessoires

électriques, etc.

J.-Alban Brochu
Tél: 5 Ste-Marie Bce

C. P. 127
15 ans de pratiques en
réparation de radios
2 ans d'études sur la

Télévision.   
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Spécialement brassée

pour ceux qui désirent

une saveur exquise, un
arrière-goût délicat.

C'est la bière légère, la

bière pétillante par
excellence!

Si vous aimez une bière

légère, vous direz:
“C'est MA bière,’ car

CROWN & ANCHORest
la bière de riz parfaite.

BE La bière de riz

CROWN & ANCHOR

est un produit MOLSON
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La politique à Québec
Dans sa ferme et fière réponse

au premier ministre du Canada,
M. Louis-Stephen St-Laurent, le
chef du gouvernement de Québec
M. Maurice Duplessis, a catégori-
quement déclaré que le droit de
la province de prélever elle-même
ses impôts n’est pas à vendre et
ne le sera jamais. Ce droit, dit-il,
vaut plus que des millions; il est
intimement lié à la vie et à la
survie nationale, ear il s'agit de

sauvegarder des prérogatives fis-
cales essentielles. Les subventions
fédérales, c’est ln tutelle; le pou-

Voir fiscal, c’est la liberté d’action.
Le Québec ne peut accepter et
n‘acceptera jamais la tutelle. Nous
sommes en bonne compagnie lors-

que nous partageons l'opinion de

Laurier, qui condamnait la politi-
que des subsides et réclamait le

respect du droit de taxation des
provinces.

x xx

M. Duplessis reproche avec rai-
son à M. St-Laurent d’avoir insisté
sur le fait gue M. Abbott, ministre
des Finances du gouvernement cen-
tralisateur, parlait au nom de cha-

cun de ses collègues du régime
fédéral, dans son récent discours
sur le budget, avec l'appui entier
et absolu de chacun d’entre eux.
“Il est donc incontestable, commen-
te M. Duplessis, que les déclara-
tions et l'attitude arbitraires et
arrogantes de M. Abbott avaient

l'appui complet de chacun ‘des

membres du gouvernement d'Otta-

wa, ce qui est bien loin d’aider à
la coopération. Québec demande,
en définitive, une fraction des re-
venus qui proviennent de l'impôt

. sur le revenu des particuliers, en-
viron $22 millions, tandis qu'Otta-
wa, par son impôt, retire des con-
tribuables du Québec plus de $300.
millions. Le Québec demande donc
moins d'un quatorzième des reve-
nus provenant de cet impôt. En
refusant de reconnaître à la pro-
vince le droit à moins d’un quator-
zième de l'impôt direct sur le re-
venu, Ottawa pose de toute évi-  

dence un acte qui n’est pas suscep-
tible de favoriser la coopération.
Cette attitude fédérale est loin d’ê-
tre juste et raisonnable, Elle ne
correspond pas aux droits de la
province.”

x x x

M. Duplessis affirme que les auto-
rités fédérales veulent changer les
bases de la Confédération et cel-
les du gouvernement responsable.
Nous ne pouvons y consentir, dit-
il, et nous n’y consentirons jamais.
Nous sommes cependant désireux
d’en arriver à une entente conclue
dans le respect de chaque autorité
et sur des bases justes et confor-
mes à l’esprit de même qu’à la
lettre de la constitution canadien-
ne. M. St-Laurent ayant fausse-
ment prétendu que le gouverne-
ment de Québec s’est abstenu, de-
puis des années, de tout rapport ou

entretien avec Ottawa sur le su-
jet des relations fédérales-provit-
ciales, de quelque façon ou forme
que cu suit, M Luplessis lui ré-
pond suse ot que cette déel ration
catégorique » dépassé la pensée
de M. St-Laurent ou est le résul-
tat d’un oubli involontaire, car el-
le m'est pas conforme aux faits.
Depuis 1945, à maintes reprises,
souligne M. Duplessis, verbale-
ment lors des réunions intergou-
sernementales cuvadiennes, et par
écrit, au moyen d'un échange de
correspondances, j'ai suggéré et de-
maurdé au gouvern:ment fédéral
de vouleir bien coopérer au rè-
glement des problèmes financiers
intergouvernementaux el j'ai re-

commandé trois procédés comme
méthode appropriée de solution”.

x x x

Ce sont: 1) la clarification et

la délimitation précise des pou-

voirs de taxation du gouvernement

fédéral et des provinces, suivant
l'esprit et la lettre de la consti-
tution, c'est-à-dire en tenant cemp-

te du passé, du présent et de l’a-
venir; 2) la simplification de Vim-
pôt public your en diminuer le
voût et les facilités de perception;  

Deux Canadiens du Black Watch
regardent sans bruit un poupon co-
réen qui sommeille sur le dos de

 
sa soeur. Cette méthode de trans-
porter les tout petits est déjà
bien connue chez les Indiens et

les Esquimaux de notre pays. De
g. à d.: les soldats Duke Rogers,
et Ernie McConnell, de Toronto.

(Photo de la Défense nationale)
 

3) la collalioration de tous les

pouvoirs puoics pour €” arriver

à la modér-tion dans ly damaine
de l'impôt afin de soulag.r cet é-
ternel oublié qu'est le pareur de
taxes. M. *» plessis formuliit cet-
te proposition en 1946, puis le 22
février 1950, le 17 novembre 1951
et le 19 mars 1952. *1I est donc
complètement inexact, affirme M.
Duplessis, de dire que Quebec n'a
pas fait de suggestions, alors que  

ls province vient justement de

‘aire 1 nouv.Ne LY Opasition,
celle de prélever elle même pen-
dant 3 ans, en exerçant une partie
de ses droits ve: prérogatives, un
impôt sur le revenu qui n’est qu’u-
ne fraction de l’impôt fédéral, et
cela pour des fins éducationnelles,
hospitalières et sociales, dumaines
vitaux gui relèvent de la juridie-
tion provinciale. J'espère qu’Otta-
wa voudra bien reconnaître le droit
 

 

de la province et acceptera sa de-
mande raisonnable et légitime. Ad-
mettre droit incontestable et adop-
ter des méthodes pour en paralyser
l’exercice, ce n’est pas créer une
atmosphère propre à une coopéra-
tion sincèhe et amicale. Nous a-
vons attendu environ 8 ans. Nous
avons donné des preuves éviden-
tes de patience. Nous avons posé
un geste de coopération. Nous a-
vons abandonné à Ottawa des mil-
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du ler au 15 JUIN

Le nombre des accidents de la route s'accroft dans des proportions alarmantes:

tel est le terrible bilan de la route an dernier.

ll faut que cette année le nombre des accidents de la route soit réduit de
moitié! Il faut éliminer les “cow-boys” de la route, responsables de la

majorité des accidents! Tel est le but de cette campagne que les
autorités civiles et religieuses appuient à fond.

Les agents de la circulation, les policiers provinciaux et municipaux ont

reçu des ordres rigoureux: ils verront à faire observer les règlements et à

sévir contre les violateurs, avec courtoisie, certes, mais de la manière

la plus sévère et la plus impartiale. Nos lois imposent des pénalités
encore plus lourdes, cette année, mais ces lois seront inopérantes si les

automobilistes ne s'efforcent pas eux-mêmes à faire disparaître le danger
sur nos routes. Une campagne d'éducation s'impose donc au moment où s'ouvre

la saison du tourisme: éducation de l‘automobiliste, d’abord, mais aussi du

cycliste, du piéton. Chacun doit faire sa part pour que le danger de mort
et de blessures diminue de plus en plus sur nos grandes routes.

Entre les mains d'un chauffeur prudent, l'automobile est une vraie

source de plaisir et de distraction .. . mais elle devient un véritable
instrument de mort entre les mains d'un maniaque de la vitesse!

SR-G

901 morts... 8,923 blessés... 175,052 voitures endommagées,
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Mal(ré la mauvaise température qui
a sensiblement ralenti ses activités, lu

Ligue Provinciale de Baseball devrait

connaître une autre fructueuse sai-
son, si l'on tient compte de la grande
activité qui règne présentement au
sein de chaque club du circuit.
Au cours des joutes des quinze

premiers jours, certains clubs ont
remporté victoire après victoire, lais-
sant ainsi croire aux amateurs que

la Ligue ne serait pas trop bien
balancée cette saison. Les clubs les
moins ofrtunés ont immédiatement ré-
clamé du renfort auprès de leur chub
ferme respectif et déjà les résultats
ont été des plus satisfaisants et ce
pour le plus grand bien du circuit
Molini. Les amateurs ont repris con-
fiance en leurs porte-couleurs et u-
vec l'arrivée d'une température plus
favorable, l'assistance ne fers que
s'accroitre.

Les Mineurs de Thetford Mines
qui ont connu un début plutôt mé-
diocre, sont devenus très menaçants
par suite de l'acquisition de quatre
nouveaux joueurs. L'an dernier les
Mineurs ont obtenu leur part de suc-
cès et de nouveau la direction du
Thetford n'entend ménager aucun ef-
fort pour donner aux amateurs un
club qui saura gagner plus souvent
et tenir son bout dans la course au
championnat du circuit.
La présence de Joe Ala au troisiè-

me coussin et l'efficacité de son coup
de bâton, ont enlevé beaucoup de
soucis au pilote Bill Krueger. Les vol-
tigeurs Richard Sobeck et Dennis
Spears qui viennent du club York de
la Ligue Piedmont classe “B” possè-
dent une moyenne de .326 et .327
au bâton et devraient redonner aux
Mineurs cette grande puissance qui
les caractérisaient l'an dernier. En-
fin Jams Randolph qui évoluait au
début de cette saison avec le club
York est maintenant de retour sur
l’alignment du club local. C'est une
autre précieuse acquisition pour les
Mineurs puisque ce joueur possède
déjà une année d'expérience dans la
ligue Provinciale après avoir agi com-
me receveur l’an dernier sous lu di-

 

ions, importants ce. tes, mais qui
ne valent pas notre droit à la vie
et à za survie. Mais au nom de
la province et confo:tmément au

donner une preuve de su coopéra-
tion loyale, de sa compréhension ca-
nadienne et de son respect d'une
partie de nos drits sacrés”.
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DIVERTISSEZ-VOUS...
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né, nous demandons à Ottawa de | 
Spécialité: Bas nylon circulaire. - Au magasin de

MME DONAT TURMEL
145, Rue Notre-Dame — Sainte-Marie, Beauce

EN

ECOUTANT

|

lundi

au vendredi,

ft 11 h. a. m.

QUI EST LA?

800 au cadran

Les Mineurs sont confiants
de renverser les rôles

rection de Bill Krueger.

De plus, ufin de doter Thetford
Mines d'un club bien représentatif,
lu direction des Mineurs continue ses
recherches afin d'obtenir d’autres ren-
forts.

Tous ces changements laissent pré-

voir que le club de la Reine de l'A-
miante sera à surveiller d'ici la fin
de la saison et que les détenteurs

actuels de la première division de-
vront batailler ferme s'ils ne veulent
pas se voir supplanter. Les clubs de

Québec, Sherbrooke et St-Jean ont

obtenu leurs larges parts de succès
depuis lv début contre les Mineurs,
mais tous laisse prévoir que doré-
navant ils contreront une plus vive

vive résistance, Les hommes de Bil!
Krueger manquuient alors d'expérien

ce et lesnombreuses erreurs ont élé
fort profitables à leurs adversaires.
Si les trois équipes que nous venons
de mentionner ont éprouvé certaines
difficultés à vaincre nos porte-cou-

leurs jusqu’à date, nous nous de-

mandons ce qu'il en résultera aux
cours des prochaines joutes, alors
qu'elles auront à affronter des Mi-

neurs visiblement améliorés et sur-
tout déterminés à être sans pitié
pour leurs adversaires.

“Les Mineurs de Thetford-Mines”
Aimé Simoneau, Rédacteur-Sportif

MARIAGE

—Mudame EJjouard Turmel de Ste-
Murie, Bee annonce le mariage de sa

fille, Mademoiselle Pauline avec Mon-
sieur Charles Giguere, fils de Mon-
sieur et de Madame Léonde Giguère
du même endroit. La bénédiction nup-
tiule leur seru donnée en l'église de
Ste-Marie. samedi le 26 juin à neut
heures.
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LINGERIE DU JOUR
E. CARBONNEAU

Bas nylon parfaits avec coutures à vendre pour seulement .89c
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mai, juin

em

Prix Spéciaux pour nos poulets de

| Sussex, Sussex et rouge, Rouge et Rock et Hamp et |
Rock. Poulettes garanties 95¢; $18.00 le cent. Poulets
mélangés $14.50 le cent, coqs $13.00 le cent. Monkton
Poultry Farm est un couvoir approuvé par le gouverne-

Iww a» 10

et juillet

a 
 

ment. |

| Sauvez du temps, commandez dés maintenant |

MONKTON POULTRY FARMS |
Monkton — Ontario |

 

pourront se les procurer au

 ; Sainte-Marie, Beauce ATTENTION
Les personnes qui désirent se procurer les anciennes photos que
nous publions et celles qui paraîtront dans nos autres éditions

STUDIO FOURNIER
Rue de la Gare, Ste-Marie de Beauce

Un grand nombre de photographies d'inondations de
feux, etc. etc. sont à votre disposition pour un prix mi-
nime. Ces photos constituent notre petite histoire et il
est remarquable de constater la transformation qui s’est
opérée dans le village depuis une trentaine d'années.

TELEPHONEZ OU ECRIVEZ au

STUDIO FOURNIER
Rue de la Gare

og

TEL: 118 W   
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Voila la nouvelle sensationnelle que vient de nous communiquer le Directeur

du Centre Paroissial. - La plus grande invention du

ment du son en 1927. Pas besoin de lunettes —

Cinéma depuis l’avène-

Le Centre Paroissial en

tête pour la qualité et le progrès — Le premier Cinéma entre Québec et Sher-

brooke a profiter de cette merveille - Installation de $10,000. — Les travaux

débuteront ces jours-ci

tème Vistavision sera adaptable au Cinémascope. - -

Le Miracle Moderne dans le Cinéma, le CINEMASCOPE,
dont tout le monde parle depuis quelques mois, apparaîtra
bientôt à la population de Thetiord-Mines grâce a l’initia-
tive du CENTRE PAROISSIAL de Thetford-Mines.

Réunis en assemblée de paroisse, sous la présidence de M.
le Curé Jean Belleau V. F., les paroissiens de St-Alphonse ont
décidé à l'unanimité de doter notre magnifique CENTRE
PAROISSIAL de cette nouvelle merveille destinée à révolu-
tionner le cinéma.

Pour muntrer la vogue du Cinémascope, disons que deja
plus de 5000 Cinémas operent avec le CINEMASCOPE aux E-
tats-Unis. Au Canada, on compte actuellement 70 installations,
dont plusieurs a Montréal, une à Sherbrooke (Granada) et
trois à Québec (Capitol - Cartier - et Empire), Le plus grand
Cinéma du monde, Radio-City a New-York, a installé le CI-
NEMASCOPE avec un ecran géant de 110 pieds de largeur.

La premiere semaine qu’il a débuté au théûtre ROXY de
New York, l'assistance a atteint le chiffre record de 268,967
personnes et plus d'un million de personnes pour les 4 premie-
res semaines, Actuellement le CINEMASCOPE est installé
dans toutes les parties du monde, et partout il remporte le
mème succés.

 

L’inventeur du CINEMASCOPE est un lrançais, le Docteur
Henri Chrétien, mais c'est maluteuanut lu Compagnie Twen-
tieth Century Fox qui patronne cetic uivention, ayant acheté
tous les droits du Dr. Chrétien.

En quoi consite le CINEMASCOPE? Disons d'abord que
le but du cinémascope est de donner aux spectateurs la vive
impression qu'ils sont au milieu des acteurs. “C’est commesi
les acteurs parlaient, chantaient, agissaient au milieu des
Spectateurs”. On dirait qu’on peut toucher aux acteurs, et
parler avec eux. . . !

Pour donner ce sentiment de présence”, le CINEMASCO-
PE fait appel à trois procédés nouveaux. D'abord il y a des
lentilles nouvelles appelées “ANAMORPHIQUES”, inventées
par le Dr Chretien, qui ont pour but de donner un sentiment
de profondeur ei de largeur a limage, de telle sorte que le
champ de vision ressemble étrangement a celui de la vision
naturelle des deux yeux humains,

Cette impression de profondeur est d'autant plus interes-
sante queile est dunnée SANS L'AIDE DE LUNETTES. No-
tons pourtant que la troisieme dimension donnée par le CI-
NEMASCOPE est piutôt dans le son que dans la vision.

En effet, la deuxieme caractéristique du CINEMASCOPE
réside dans l'effet donné par un systeme de son spékial, ap-
pelé “stéréophonique”. Au lieu de n'avoir qu'un seul systeme

de son optique comme auparavant, il y en aura quatre magné-
tiques, et ils seront distribués tout autour, de la salle du
spectacle. Le son provenant ainsi de tous les côtés nous donne
lui aussi une impression de présence au milieu des acteurs.
Par ce moyen, les films musicaux, en particulier deviennent
un enchantement irrésistible.

Enfin le troisième élement du CINEMASCOPE consiste
dans un écran immense qui, parce qu'il nous donne des images

géantes et parce qu’il est recourbé, complète lui aussi le sen-
timent de présence des acteurs au milieu des spectateurs.

Comme on le voit, c'est assez compliqué, mais le rende-

ment du CINEMASCOPE est si supérieur que cela devient

un délice que de voir un film selon ce procédé.

Toutes les plus grandes compagnies de films fabriquent

actuellement des fiims Selon le CINEMASCOPE: Metro -

Goldwyn, Warner Brothers, FOX, Columbia. :

me parmi les premiers lilms qui paraîtront bientot au CEN-

TRE PAROISSIAL selon le procédé CINEMASCOPE, en plus

de THE ROBE, mentionnons “HOW TO MARRY A MILLION-

NAIRE”, KNIGHTS OF THE ROUND TABLE, BENEATH 12

MILES REEF, HELL AND HIGH WATER, ROSE MARIE,

NEW FACES, NIGHT PEOPLE, PRINCE VALIANT, THE

COMMAND, LUCKY ME, THREE COINS IN THE FOUN-

TAIN. Il y en aura 75 d'ici la fin de l'année. Le CENTRE

PAROISSIAL est maintenant certain d’être le seul Cinéma

à Thetford à avoir le CINEMASCOPE D'ICI UN AN car il a

retenu tous les films fabriqués par les compagnies d'ici l’an

prochain.
Notons enfin qu’en plus de montrer les films CINEMAS-

COPE, le CENTRE PAROISSIAL continuera de montrer les

films tournés selon le procédé ordinaire. Félicitons le CEN-

TRE PAROISSIAL de se tenir à la page dans le domaine du

Cinéma et souhaitons de voir bientôt au CENTRE les films

en CINEMASCOPE.

“| pulaire et ainsi qu'un

 

Le premier grand Film sera “THE ROBE” — Le sys-

Ouverture le 15 juin.

“LE GUIDE" JEUDI LE 3 JUIN 1954

 

Maux de téte, foie, estomac,
 

place Saint-Pierre.

Des centaines de milliers de pré-
tres et fidèles se sont rendus à
Rome en vue d’assister aux cé-
rémonies qui marquaient la cano-
nisation de Giuseppe Sarto, l’hum-
ble prêtre qui est devenu le pape
Pie X.
La foule assembiée sur la place

Saint Pierre, samedi, le 29 mai
dernier, suivit avec respect et at-

tention la cérémonie de la canoni-
sation du 258iéme des 261 pontifes
de TEglise. Pie X est le 78ième
pape à être élevé au rang de saint.
Il est le premier pape canonisé de-
puis 242 ans. Parmi les personnali-

tés religieuses qui ont pris‘ part
aux cérémonies, on comptait cinq
cents évêques et une quarantaine
de cardinaux venus de tous les
pays. Dans l’ensemble, la multi-
tude de fidèles venus à Rome pour

honorer l’homme qui dès sa ten-
dre enfance rêvait d‘être prêtre é-
tait aussi grande que celle qui a
assisté en 1950 à la proclamation
du dogme de l’Assomption de la

Sainte Vierge.

Après la canonisation, les restes
mortels de Pie X furent transpor-

tés triomphalement à la basilique
de Sainte Marie-Majeure. L’urne
qui renfermait les restes fut en-
suite déposée dans la partie centra-
le de la basilique où des cérémo-
nies d’actions de grâces suivirent
immédiatement.

L'histoire nous apprend que Giu- ’seppe Sarto était l'enfant d'une

Le Cinemascope sera installe au Centre de Thetford-Mines
Canonisation de Pie X

Des milliers de personnes assistent à la cérémonie sur la

famille pauvre du nord de l’Italie.
Dès son bas âge, il se distinguait

de humilité. Travailleur et intel-
ligent, il entreprit des études clas-
siques qui le conduisirent plus tard
a la prétrise. Le 12 juin, 1893, il é-
fait nommé cardinal et dans la sui-
te, il était élu pape le 4 août 1903.
Pie X règna pendant 11 ans com-
me successeur de Saint Pierre à
Rome. Il décéda le 2 août 1914, au

début de la première guerre mon-
diale qui l'avait beaucoup affligé
et qu’il avait auparavant cherché

à éviter.

Saint-Martin
NOTES SOCIALES:
M. Mme Henri Louis Poulin de

Québec et leurs enfants de passa-
ge à Saint-Martin ou ils ont visité
des parents.
M. France Doyon en voyage d’af-

faires à Sherbrooke dernièrement.
M. et Mme Charles Boldue et

leurs enfants Renée et Yves de
Québec en promenade chez M, et
Mme Jos. A. Maheu.
M. Jean Benoit Poulin de Nicolet

de passage dans sa famille M, et
Mme J. Emery Poulin.

M, et Mme Normand Couillard
de Québec et leurs enfants de pas-

sage chez M. Mme Pierre Caron
ainsi que chez M. Mme Philippe 

Marie Dionne revêt l'habit religieux
Les quatre jumelles assistent

à 20 ans de vie commune.

Marie Dionne, l'une des célèbres
quintuplettes, vient de faire un au-

tre pas vers la vie religieuse. Le 24
mai dernier, elle a revêtu l’habit

religieux chez les Servantes du
Très Saint-Sacrement de Québec.
Dorénavant, elle s’appellera en re-
ligion Soeur Marie Rachel. A tra-
vers une grille de fer forgée, dans

la chapelle extérieure du couvent

connu sous le nom “Nouveau Tha-

bor”, les quatre soeurs de Marie,

Yvonne, Annette, Cécile, et Emilie
ont pu voir celle-ci, de même que
deux autres postulantes, prendre

I'habit religieux qui consiste en u-

ne robe de laine blanche avec sca-
voile blanc

des novices. Mgr Georges Etienne

Grandbois présida la cérémonie à
laquelle assistaient les parents des
trois professes et ainsi qu'un bon

nombre de bienfaiteurs et d’amis
de la famille religieuse des Servan-

tes du Saint-Sacrement. Le Rév.
Père Couture P. S. V, frère de l’u-
ne des nouvelles professes, a pro-

Notre-Dame de la
Guadeloupe

SUCCES SCOLAIRE:S

 

Professeur Sirois.
Vème année: de

à la cérémonie qui met fin

noncé le sermon de circonstance.
Après deux ans de noviciat, les

trois novices pourront prononcer
les voeux de phuvreté, de chasteté
et d'obéissance, si elles en décident
ainsi, Marie Dionne, âgée de 19
ans, de Callender, Ontario, est en-

trée chez les Servantes du Saint-
Sacrement de Québec, le 3 novem-
bre 1953. Le but de cette commu-
nauté est la sanctification de ses
membres par l’adoration du Très
Saint-Sacrement et le travail ac-
compli dans le silence.
Pour Marie qui a passé 6 mois

dans le croitre, cette cérémonie de
vêture met fin à son postulat mais
ne change rien aux travaux qu’elle
doit accomplir et à la discipline
de sa vie relivieuse. Par esprit de
pauvreté, la robe noire et le camail
qu’elle a porté pendant son postu-
lat serviront à d’autres postulantes.
Quelques jours avant leur cérémo-

nie de vêture, Marie et les deux
autres postulantes ont suivi les ex-
ercices spirituelles d’une retraite
fermée dans leur modeste cellule
comme le demande les règlements
de la communauté. Nous rappelons
que le couvent des Servantes du
Très Saint-Sacrement construit en
1920 s'est agrandi par la construc-
tion d’une chapelle en 19583 et de-
puis se nomme “Nouveau Thabor”
à la mémoire des soldats cana-
diens qui ont sacrifié leur vie du-
rant les deux grandes guerres mon-

 

 
 
 

Marcel Beaulieu 87.8 diales,
Yoland Nadeau 87.2
Denis Marceau 87.6
H.-Noel Nadeau 83.7 Ronaldo Dubord 68.3

seme Année: VA-ET-VIENT:
André Dallaire 87.2 M. et Mme Henri Legendre de
7ème Année: Thetford Mines de passage chez

Yvon Vachon 82.3 leurs parents.

Gilles Beaudoin 78.8 M. et Mme Gérard Lacroix de
Normand Beaudoin 76.8| Verdun et leurs enfants, en fin
Guétan Mathieu 76.2| de semaine chez M. et Mme Ed.
Réjean Nadeau 74.8 Rarine.

Fraser Bolduc 72.0 M. et Mme Egide Poulin de Ste-

6eme année: Maric de Beauce ont passé la fin

Bertrand Roy 89.0 de semaine dans leurs familles.

Jean-Claude Poulin 84.0 M. et Mme Laurent Lapointe de

Roland Roy 82.5 Shenley et leurs enfants en visite

J.-Jacques Robert 81.0 chez M. et Mme Napoléon Buteau.

Normand Marceau 78.5 M. et Mme Brault de Sherbrooke

Laurent Robert 78.0|en fin de semaine chez M. et Mme

Roland Dubord 71.0"! Edouard Morin.

Wilday Poulin 70.0 M. et Mme Victor Gagnon de

Seme année: Sherbrooke étaient de passage chez

Gaétan Bolduc 82.8 M. et Mme Alphonse Marceau à

Simon Dallaire 82.6 l’occasion de service anniversaire de

G.-Edouard Bolduc 82.5

|

Mme Aimé Lachance, mère de Mme

Antoine Nadeau 81.5 |Gagnon.

Normand Pouliot 81.2 M. J.-Marc Lafontaine de passage

Jucques Demers 79.9|chez ses parents M. et Mme Pierre

Frédéric Cloutier 77.1

|

Lafontaine.

J.-Guy Fillion 74.8 Mme Isidore Cloutier de St-Geor-

Léopold Nadeau 74.8

|

ges, «dernièrement chez sa mère

Fernand Robert 71.1} Mme Joseph Vachon.

COMMERCE A VENDRE
| Magasin général au centre du

Î chiffre d'affaires construction à l’état de neuf.

Occasion exceptionnelle pour

S'adresser a:

| SAINT-SYLVESTRE

|.GD(AEDDDS|SASy

GERARD COTE |

village, voisin de l’église, bon

 

celui qui veut un commerce.

Les autres quintuplettes conti-
nuent leur vie comme auparavant.
Trois d’entre elles, Cécile, Annette

et Emilie suivent des cours de
sciences domestiques dans un cou-
vent des Rév. Soeurs de l’Assomp-

tion à Nicolet. L'autre quintuplet-

te, Yvonne, étudie les Beaux-Arts
dans un couvent de la Congrégation

de Notre-Dame à Montréal.

Le 28 mai dernier, les jumelles
Dionne unt célébré leur 20e anni-
versaire de naissance dans un cou-
vent de Nicolet. C’était la première
fois que les jumelles n'étaient pas
au complet pour célébrer leur an-
niversaire par le fait que l’une
d’elle, Marie, est maintenant novi-
ce dans un couvent à Québec  

des autres par sa piété et sa gran-|'

mes sciatiques, dépressions
ete.

BUREAU

Lun. au Ven. 10 à 12 hres - 2 à

-

sincérement MM. Edouard
Daniel Labrecque pour le
preuve durant leur mandat
du village de Ste-Marie.

nicipales, 
ED)EO() )G()SS)1)

Couillard.
Mlle Georgette Poulin en pro-

menade quelques jours à Montréal.
CONFERENCE:

Vendredi le 14 mai eut lieu en
la salle du centre paroissial de St-

Martin une intéressante conférence
pour les enfants au sujet de la vo-

cation des enfants. Cette conférence
fut donnée par M. l’abbé Blondeau
directeur spirituel au séminaire
de Saint-Georges.

RECEPTION:

Mlles Jeanne Fortin et Denise Grenier ont reçu à une soirée mix-
te samedi le 8 mai à l'Hôtel Arnold
à l’occasion du mariage de Mlle
Irène Fortin à M, Clément Veilleux
Dernièrement fut donné au cen-

tre paroissial un cours d’art culi-
naire sous les auspices de la cie
Shawinigan Water and Power et
de M. Henri-Paul Lessard. MHe
Lucie Sormand sut intéresser les
assistants par son cours d’enseigne-
ment ménager.
M. Garant donna des renseigne-

ments utiles au sujet de l’électrici.
té. De nombreux prix de présen-
ce furent distribués parmi lesquels

CHIROPRATICIEN A QUEBEC

sinusite, constipation, reins, rhumatis-

nerveuses

M. J. A. CHARLAND D. C.
LOCTEUR EN CHIROPRATIQUE

Soirées Lun. Mer. Ven. 7 à 9 hres p. m

144 N. D, DES ANGES (Coin

Caron) JACQUES-CARTIER

A DOMICILE SUR DEMANDE

Près de la Gare centrale d'autobus-‘Québec Tél

OOiIMDSADàSCD(148

REMERCIEMENTS
Monsieur le maire Louis Vachon désire remercier bien

Leur clairvoyance et leur coopération ont été une aide

précieuse pour la bonne administration des affaires mu-

M. Vachon souhaite également la plus cordiale bienve-

nue à leurs remplaçants, MM. Ls-Maurice Roy, Jacques

Doyon et (Tancréde) Armand Bilodeau.
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Boivin, Jean-Paul Grenier et
dévouement dont ils ont fait
au conseil de la municipalité  
fut gagné par Mme Placide Lou-
bier. Nos félicitations,
Le 21 mai les élèves du couvent

de Saint-Martin se sont rendus
en pélerinage à la maison Notre-

Dame du Rosaire de Sainte-Marie
de Beauce afin de gagner les in-

dulgences de l’année mariale.
Le 19 mai plusieurs enfants se

sont approchés de la table sainte
afin de faire leur communion so-
lennelle en même temps avait lieu
la touchante cérémonie de la pro-

fession de foi et du renouvelle-
ment de promesses de leur bapté-
me,

TRIDUUM:

A Poccasion du passage dans no-
tre église paroissiale de la statue
de Notre-Dame de la purification
un triduum préché par les Rév. PP.
Fournier et Beaudet, fut un vrai
triomphe de piété mariale. Après
trois jours de prières et de re-
traite la statue repartit en pro-

cession pour Saint-Benoit dans un

magnifique char décoré par les FF.

du collège. Environ cent cinquante
machines se sont fait un devoir

d’aller reconduire la vénérable ma- un magnifique poêle électrique qui done.

 

 

 

 

 

 

A THETFORD-MINES
AU CENTRE PAROISSIAL

VOUS VERREZ SANS LUNETTES
Le premier film en

 

 

UNE SEMAINE LOTBINIERE |
3 juin à

QEOEE

EDOEE

OAD)SECE
 De SAMEDI le 5 juin à Vendredi le 11

Admission: Adultes Soirée $1.00 - Matinée 50.75

Ecoliers Soirée $0.75

   

A L'AFFICHE

- Matinée $0.50 [rs

Heures ‘les Keprésentations:

Samedi le 5 juin à 8 hres p. m. (une seule représentation)
Dimanche le 6: 2 matinées 1 hre et 3.30 hres; 2 soirées 7 hres et 9.30 hres.

Lundi, mardi, mercredi, jeudi, vendredi: 2 représentations 7 hres et 9.30 hres.

ee

La plus grande

Histoire d’amour

et de foi a l’écran

min Taggobe ‘Arms
RICHARD BURTON -
VICTOR MATURE - MICHAEL RENNIE

   2d %

JEAN SIMMONS

FRANK ROSS| |owes sy HENRY KOSTER|  
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INGERENCES
A TOUT PROPOS, bien ou mal, les ingé-
rences dont souffre la médecine actuelle
sont de plus en plus nombreuses. Comme
morpions en habitat favorable, elles arri-
vent de toutes parts et se multiplient à la
cadence des acquisitions nouvelles de la
science, dont chacun veut se mêler sans y
rien comprendre. La médecine traditionnel-
le en est bouleversée et, comme dhabitude,
c’est le médecin de famille qui écope. Une
revue américaine n’a-t-elle pas fait grand
état, l'an dernier, du ‘médecin personnel”,
ce qui ne veut pas dire grand'chose, ce qui
ne va pas même à la cheville du praticien
honnête dont le devoir quotidien est de fai-
re exactement — et même davantage — ce

que l'on demande à ce fameux "médecin
personnel’. Si j'ai bien comnris, il fallait,
dans l'Etat où cette idée s'est lancée, que
les médecins eussent une mentalité de ma-
noeuvre pour mettre ce projet de l'avant.
Tous nos journaux, comme une trouvaille
extraordinaire — pensez, cela vient des sa-
cro-saints Etats-Unis! — se sont empressés
de répéter cette idiotie. Comme si la mé-
decine et le médecin pouvaient être au-
tres que personnels!

Leur déviation, s'il en est tellement, est
d’abord due aux malades eux-mêmes qui
ont voulu faire ‘’leur” diagnostic, jouer au
médecin en toute grossière
s'appliquer au hasard nos thérapeutiques
modernes fort délicates et des plus nuan-
cées. Leur cabinet de toilette est-il défec-
tueux qu'ils demandent le plombier: souf-
frent-ils de quelque malaise dont ils ne
peuvent apprécier la gravité, ils veulent se
traiter eux-mêmes. Dernièrement, 35 per-
sonnes, poussées par des journalistes en mal

sontsensationnelle,
dans un Centre

de copie
“squatters”
New Work dans le but d'exiger de la gam-

gé d'essayer

paravant,

faire comprendre à
et montés par une publicité de mauvais a-
loi que, seules, des personnes de moins
de 30 ans et des femmes enceintes ayant
été en contact avec un malade plus de
24 heures, peuvent recevoir du sérum. Pour
s'en débarrasser et nettoyer la place de
cette encombrante et bruyante occupation
pendant laquelle on fumait, on jouait aux
cartes, on lisait, on cousait, sous la surveil-
lance débonnaire d'un agent de police char-

s
35 ignorants affolés

de les convaincre, on a dû
livrer assez de sérum immunisant — et l’on
sait dans quelle mesure il est rarissime —
pour vacciner 30 enfants, Le lendemain, le
Service de Santé de Brooklyn était envahi
a son tour par 200 personnes exigeant du
sérum pour 400 enfants qui avaient fré-
quenté un camp d'été, où 3 cas de polio
avaient été signalés . . . trois semaines au-

Si je raconte cette nouvelle et stupide
forme d'ingérance en médecine, c'est pour
insister de nouveau sur la grave respon-
sabilité qu'encourent les journalistes à ré-
pandre à tort et à travers des nouvelles mé-
dicales dont l'optimisme est en avant sur

ignorance et fants qui ont

devenues
de Santé de

+ ma-globuline (GG) pour vacciner leurs en-
fants contre la poliomyélite. Allez donc

la science. Ce n‘est pas leur journal qui
viendra raconter ensuite — il se garde bien
de le faire — ce qu’il est advenu de ces en-

reçu, au détriment de ceux à
qui cela aurait été utile cette vaccination
pour le moins intempestive.

Mais il est aussi d'autres ingérences
qui surviennent au sein de la médecine el-
le-même, due à l'organisation de la vie con-
temporaine, aux médecins, plus justement
aux médecins spécialisés, Ce qu'un auteur
français appelle justement la médecine in-
terposée. Ce sujet d'actualité brûlante et
fort répandue ici, nous en parlerons une
prochaine fois.

Roméo BOUCHER
 

En parlant de nos parents
Il n'y a pas je crois une famille

, de la Beauce qui n'a pas de parents

'®

aux Etats-Unis, c’est done de nus
parents que nous parlons quand nous
nous entretenons des Frunco-Ainé-
ricains.

Autrefois, il y u 15 ou 20 ans,

quand nous recevions de la visite

des Etats-Unis nous étions étonnés
pour ne pas dire scandalisés de voir
nos cousins franco-américains pren-
dre si peu soin de l'argent et vivr,
d'une manière aussi large.

Dans ce temps-là, je me souviens
que toute notre parenté américaine
changeait d'automobile à chaque an-
née quand ce n’était pas deux fois

dans la même année; c’était renver-

sant pour nous qui n'avions méme
pas les moyens d'avoir un char usa-

gé..

Les voyages en Canada se suecé-
daient au rythme de 2 ou 3 par anne

et d'après les apparences la vie £-

tait belle et facile Fi-bus et commu
on semblait être heureux: cependant

à la longue les voyages finirent pa

diminuer. tellement que maintenant

nous ne les voyons qu'à tous les cin4
ans et que c'est à notre tour de lus

visiter une ou deux fois par unnée.

Dans les -tats de Nouvulle-An-
gleterre où les moulins de coton et

 

IL EST DEFENDU DE

toutes sorties.

d'une autre façon.

POR ORDRE. 
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AU DOMAINE

Le Conseil municipal du Village Ste-Marie demande de
nouveau à la population de ne plus jeter de déchets au
Domaine ou de faire brûler à cet endroit des débrits de

L'état actuel de ce terrain est au détriment de Ste-Marie.
Nous avons un dépotoir municipal pour les cas ordinaires.
Quant aux autres cas chaque intéressé devra les régler

Il est aussi défendu de jeter les déchets à la Rivière.

Les plaintes sont nombreuses à ce sujet,

À l'avenir une amende de $20. sera exigée pour

chaque infraction.

les filatures de laine sont arrêtés, les

automobiles ont en général depuis
longtemps perdu ltur couche de
peinture initiale et les choses ont

tellement changé que nos parents des

Etats-Unis comprennent que c'est

nous qui sommes maintenant les À-

méricuins du siècle.
Loin de moi la pensée de leur mon-
trer que nous tiendrons bientôt la
première place au point de vue op-
portunités futures car J'écris juste-

ser de leur tendre la main et de les
ramener parmi nous s'ils veulent bi-
en revenir ici.

Is comprendront bien vite qu’ils
sont encore des nôtres et même s’ils
sont nés là-bas, ils s’adapteront pro-

bublement plus vite que les Français

ct les Belges qui viennent se joindre
à nous.

La plupart des gens qui obser-
ent lez Franco-Américains en tant
eue groupe ethnique sont d'avis que

duns trois et même deux générations
la langue française sera pratique-

ment disparue des Etats-Unis,
II ne s'est pas organisé une seule

paroisse  franco-américaine depuis
20 ans et lex vieilles paroisses de
langue française deviennent  bilin-
gues en attendant de devenir uni-

lingues c'est-à-dire tout simplement de

SESSE

I
S

JETER DES DECHETS

+   

langue angluise.

Que les patriotistes franco-améri-
cains le veillent ou non, le groupe
franco-américain est appelé à dis-
paraître et il faut se rendre compte
dès maintefant que rien, sauf un mi-
racle n'arrêtera leur disparition. Que
ceux qui veulent continuer à parler
français reviennent donc parmi nous;
ce serait une réparation à la fois
pour les injustices de l'Histoire et
aussi pour l'aveuglement de nos po-
liticiens d'il y a 30, 50 ou 75 ans

qui les ont laissé partir sans rien
tenter pour les retenir. Si tous les
Canadiens qui ont des parents Tà-
bas essayaient lors de leurs prome-
nades aux E.-U. de ramener dans le
Québec ceux qui peuvent et veulent
revenir, il n’y a aucun doute que

cette immigration serait bien vue

de tous et n’oubliez pas que le
champ d'actions est vaste car il y
à plus de 2 millions des nôtres aux
Etats-Unis,

De 1929 à 1931, le gouvernement
de la Province à réussi à ramener
par une politique de rapatriement
10,000 personnes environ, ce qui ar-

rive au même que le nombre de
Français et de Belges qui se sont
joints à nous en ces dix dernières
années d'immigration intensive.

Parlez donc à vos cousins quand
vous irez là-bas; vous leur rendrez

service en même temps que vous
remplirez un devoir patriotique bien
vu de tous, car le Franco-Américain

demeure toujours le type d’immi-
grant le plus souhaitable.

René Cartier

MARIAGE
POULIN-POTVIN
A ST-GEORGES

En l’église de d'Asssomption de
Ville St-Georges, le samedi vingt-
neuf mai à dix heures et trente,
M. l'abbé Jean Poulin a béni le
mariage de sa soeur, Andrée fille
de M. et madame Josaphat Pou-
lin ,avec le docteur Jacques Potvin,
fils de M. Bruno Potvin, B.S.A., et
de madame Potvin, de Québec. Pen-
dant la messe, M. Jacques Belle-Isle
a interprété un programme de chant.
M. Poulin accompagnait sa fille et
M. Potvin servait de témain à son
fils. Mademoiselle Huguette Poulin,
soeur de la mariée, agissait comme
demoiselle d'honneur tandis que M.
Richard Poulin, Ing.-P., M. Gilles
Poulin, ée.m. le docteur François Ga-
gné et M. Yves Potvin plagaient les
invités. À l’issue de la  cérémonie
religieuse, une réception réunit les
invités au Arnold Lodge après quoi
les nouveaux époux partirent pour
le lac George. N.-Y.

“LE GUIDE*

Nettoyons et
Avec le renouveau de la nature,

en voyant la terre se draper de sa
riche parure d'émeraude, après s'être
dépouillée de son blanc manteau hi-
vernal, et les arbres, en pleine végé-

ttaion, se revêtir de feuilles nouvelles,
nous ne saurions trop inciter nos con-
citoyens — villageois et terriens — à
profiter de cette période du retour de
la belle saison, pour nettoyer et
mbellir leurs propriétés, bref, faire le
grand ménage du printemps, à l’ins-

tar de la ménagère vigilante, ayant à
coeur, lorsqu'arrive la saison nou-
velle, de mettre tout a l’ordre à
l'intérieur de sa maison, de manière
que tout brille et reluise de propre-
té, sachons en faire autant pour l'ex-
térieur de nos habitations. Ayons
soin de débarrasser le terrain et les
cours des feuilles morte, mauvaises

herbes et autres débris ou détritus ac-
cumulés depuis l'automne dernier. Et
soyons bien attentifs, si l'on désire
céder ces déchets ourébuts.
avec soin le feu de façon à écarter
des bâtisses, profitant d'une journée
où il ne ente pas, et en surveillant
avec soin | feu, de façon à écarter

tout risque d'incendie. L'on voudra
bien profiter également de ce temps,
pour enlever des caves greniers el
hangars, tous objets hétéroclites, n'é-
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embellissons
tant d'aucune utilité ni valeur, qui se-
raient susceptibles de fournir un ali-
ment à l'incendie, telles les accumu-
lations de vieux linges, de propreté
douteuse, qui peuvent être cause de
combustion spontanée.

Dautre part, lu proprete
n’est-elle pus la base de la sécurité
contre le feu, aussi bien que le grand
Médium de protection et de bien-é-
tre?

Est-il besoin d'ajouter combien il
est à propos également de rafraichir
la peinture des bâtisses, dépendances

et clôtures? Il suffit souvent de quel-
ques coups de pinceau, pour donner
un aspect nouveau et attrayant à une
propriété tout en lui assurant une
meilleure sauvegarde contre les intem-

péries.
Enfin, il sera bon d'ajouter du gra-

vier pour niveler la cour et éliminer
la boue. Puis, pourquoi ne pas se-
mer du gazon et planter des arbus-
tes, là où l'espace le permet, afin
d’enjoliver la demeure et par le fait
même, rendre le foyer plus accueil-
lant pour ses occupants et charmer
l'oeil des visiteurs, tout en assurant à nos campagnes une apparence
pittoresque, dont tout le monde bé-

néficiera?
CINCINNATUS.
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M. et Mme Denis Bilodeau de St-

Gilles était en visite chez M. Mme
Louis Lessard dernièrement.
M. et Mme Charles Dionne de

Québec à Ste-Marie, dimanche.
M. et Mme Aristide Tardif de

Québec, ainsi que Mme Robert Du-
mont à Ste-Marie et aux Sis-Anges
dimanche.

Mlle Jacqueline Lebel de Québec
à Ste-Marie en fin de semaine.

Mlle Fleurette Turmel de Québec
à Ste-Marie dimanche.
M. et Mme Joseph Rancourt de

St-Georges dans notre ville dimanche.
Mgr Wilfrid Lebon du Collège

Ste-Anne de la Pocatière à Ste-Ma-
rie dimanche à l'occasion du jubilé
d'argent de l’amicale du Couvent.

Mlle Agathe Paré de passage à Ste-
Marie en fin de semaine.
Mlie Edith Carette à Québec la

semaine dernière.
M. et Mme Willie Carette de Qué-

bec ainsi que M. et Mme Lionel
Larocque de Montréal, en visite chez
M. et Mme Léon-Georges Carette di-
manche.
Mme Rosaire Drouin de St-Magloi-

re à Ste-Marie, dimanche dernier.

Mme Cyrille Pomerleau de Québec
à Ste-Marie, dimanche dernier.

Le Dr St-Jacques et Mme St-Jac-
ques de passage à Québec dimanche.  

   
Philippe Lacroix àMme

de leu anniversaire de
M et

l'occusion
mariage de passage a Québec au
Château de lu Bonne Entente, leur

fille Louise les accompagnait.
Mme Henri Lacroix, M. Mme Ro-

land Lacroix, Mlle Luce Lacroix et
M. Claude Lacroix à Québec, di-
manche.

Mlle Monique Gugnon à Québec
en fin semaine.
Mlle Jeannette Marcoux de Qué-

bec, à Ste-Maurie en fin de semaine.

M. et Mme Lionel Thibodeau de
passage à Québec dimanche.

et Mme Gonzague Lebel de

passage à Québec dimanche.
Mile Louise Melady, étudiante aux

Ursulines à Québec à l'Amicale du
Couvent de Ste-Marie.

Mlle Louise Blouin des Trois-Ri-
vières à Ste-Marie pour la même
raison.
Mme René Gilbert u passé une

semaine au Lac St-Jean dernièrement.
MM. Charles, Maurice, Armand Gi

guère de passage à Québec diman-
che.

M. et Mme
Québec dimanche.

Alfred Ferland à

M. et Mme Wilfrid Gendron de
St-Georges de passage a Ste-Marie
chez M. Léo Boivin dimanche der-
nier. an

Madeleine Caron parle de:
 

 

Point de comparaison!
Amez-vous LES ROMANS LÉGERS ? Avez-vous déji lu Delly ? Tant pigJ > P
pour les gens sérieux! Mais avouez que
vous gardez un souvenir ému de quelques-
uns de ses personnages romanesques: bien
plus, que vous chérissez secrètement bien
d'autres auteurs du genre. Surtout. n'allez
pas croire que vous êtes seule ii le faire!

Le plus curieux, c’est que, la plupart du
temps, nous gardons une leçon de ces
histoires émouvantes. Elle se grave comme
ça, tout au fond de notre coeur. Et beau-

lus tard, nous y repensons et nouscoup
nous

Un exemple:

isons: Quelle chance!

Il y a la “‘foile histoire’ de .. . Impos-
sible de me souvenir de son nom! Mais
cette jeunefille est demoiselle de compagnie
ou plutôt lectrice pour une vieille dame.
Celle-ci se fait lire certains ouvrages; sa
vue baisse avec l'âge. Quelque part dans
ce roman, la vieille dame explique pour-

 

 

 

  
quoi elle ne lit jamais de mauvais livres, jamais de livres douteux.

Quand elle sort pour une marche, soit à In ville, soit à la campagne,
elle évite instinctivement les flaques de boue. Quand on est propre de sn
personne, qu'un est chaussé avec élégance, n’est-il pas tout naturel
d'éviter la boue ? De même quela vieille dame refuse de mettre les pieds
dansles flaques d'eau, de mêmeelle refuse de s’en mettre dans Je coeur,
l'esprit ou la bouche. Voilà pourquoi elle fuit les mauvais livres.

Vous autres, mamans,essayez d'expliquer à vos filles le pourquoi de
certaines interdictions. EL si vous empruntez vos explications à l’ima-
gination d'une romancièretelle que Delty, cé ne sera pas une mauvaise idée.

ll y a aussi cette histoire d’orpheline tirée de sa misère par un monsieur
encore jeune, et riche par surcroit, qui avait trouvé très drôle la façon de
l'enfant de décrire dans ses compositions et ses devoirs, les gens et les
choses qui défilaient dans son petit monde.

Le monsieur riche ayant dévidé de défraver les études de l'orpheline
dans un grand collège, celle-ci devait chaque semaine écrire à son bien-
faiteur. Vous devinez la suite facilement. Ils se sont connus sans que la
jeune fille sache vraiment qui était ce monsieur. Ils sont devenus
amoureux l'un de l'autre. Et elle écrivait toujours les fameuses lettres.
Après un certain temps. elle tenta d'expliquer à son correspondant

 

tit en elle. Et après avoir raconté les faits. elle
ajouta que si son bienfaiteur avait déj aimé, il savait que ses explica-
tions étaient superflues: mais que sil n'avait jamais aimé, il demeurait
inutile de lui en donner: ce monsieur n’y comprendrait rien!

Et c’est souvent ainsi dans li vie. On sait par expérience ou on n'y
comprendrien .. . Prenez le eus d’une maîtresse de maison habituée à
faire sa cuisine à l'électricité, Malgré son grand désir de convainere une
voisine d'en faire autant, elle sera bien en peine de lui en expliquer les
bienfaits. Je vous le dis, c'est commel'amour! Mais l'expérience nous
force à croire que, comme l'amour. les bienfaits de l'électricité s'éprou-
vent suns explications.

TOUL DROITS. RES RES

 

M, et Mme Alfred Ferland à Que-
bec dimanche.

Mlle Gisele Ferlund de Ste-Marie
à Québec en fin de semaine.
M. et Mme Jules Turcotte de

Marbleton à Ste-Marie dimanche chez
M. Georges Turcotte.
M. Benoit Guérand de Québec en

visite chez M. Arthur Pelchat cette
semaine.

Miles Louise, Marie-Antoinette, Ni-
cole Cloutier de Montréal de pus-
sage à Ste-Marie dimanche.

Mle Yvonne Bilodeau de Qué-
bec de passage chez M. Alfred Bi-
lodeau de Ste-Murie cette semaine.
M. Noël Perron étudiant à Qué-

bec de passage à Ste-Marie chez son
frère et su belle-soëur, M, ct Mme

Jean-Paul Perron.
M. Henri Grégoire

Ste-Marie dernièrement.
M. Henri Lavallée. ainsi que Mile

Fernande Lavallée de Ste-Claire, vi-
sitaient M. et Mme H. Grégoire

de Québec à dimanche dernier.
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M. et Mme Guy Jucob de Black-
Luke étuient à Ste-Marie mercredi
dernier, chez M. et Mme H. Gré-
goire.

A LA

MAISON NOTRE-DAME DU

ROSAIRE

SAINTE-MARIE DE BEAUCE

10 juin Dames

R. P. A. Guuthier, S. J.
I} au 13 juin Jeunes filles

28 uu 28 juin Jeunes filles

29 uu 2 juillet Dames

7 au

Un Père Jésuite
12 au 16 juillet RETRAITE DE

PIETE pour dames et demoiselles,
R. P. Henri Brun. M.S.C.

lt. juillet JOURNEE MARIALE

R. P. Henri Brun. M.S.C.
Prière de Vinscrire d'avance.

|-—ES —am jh

Tournée triomphale de la Madone Nationale
(PROGRAMME POUR SAINTE-MARIE DE BEAUCE.)

(du 9 au 11 juin 1954)

 

I- TRIDUUM: Un Revérend Pére Oblat ouvrira le Triduum, mardi le 8 juin à 7.30 hrs. . .
Prédications et confessions,

II- VISITE DE LA STATUE:

1} Mercredi le 9 juin: - Confessions au cours de la journée .
a 3 hres P, M.: - Heure mariale préparatoire a la visite de Notre-Dame du Cap (pour
favoriser les confessions).

a 8.00 hres P. M.: - Escorte d'automobiles se formant
tion pour se diriger vers l'entrée de Sainte-Marie.
à 8.30 hres P. M.: - Défilé a pied, à partir du Cimetière de Sainte-Marie jusqu'à l'église.

N. B. En face de la Chapelle du Cimetière, où se formera le défilé à pied: Mot de Bienvenue par les

Autorités civiles et religieuses de Sainte-Marie: présentation des clefs de la ville .. . et d'une
couronne de fleurs par des enfants.

A L'EGLISE:
la paroisse.

À L'EGLISE:
Organisation du Rosaire perpétuel pour la nuit.

- Communion à Minuit. . .
- Messe à 2.30 hres de la nuit . . . et communion.

2 )Jeudi le 10 juin:
à 10.30 hres A. M.: - Consécration des bébés et enfants à la Très Sainte Vierge.
a 3 hres P. M.: - Bénédiction des malades,

Le Soir: GRAND RALLIEMENT:
à 7.30 hres - Confessions: Tous les prêtres de la région sont respectueusement invités par
l'Organisation à venir prêter leur concours.
à 8.45 hres: - La Statue sort de l'église pour se diriger vers le reposoir. . . Confessions . . .

Prières, . .
à 9.30 hres: - Messe Solennelle. . . chantée par la foule.
Célébrant: Monseigneur Edouard Beaudoin, P. D. Saint-Georges.

APRES LA MESSE: Consécration au Coeur Immaculé de Marie des paroisses représen-
tées. . . par leurs Curés (Cérémonie spéciale)
Cansécration des individus au Coeur Immaculé de Marie,

PROCESSION AUX FLAMBEAUX: - Après la messe et la Consécration au Coeur Immaculé de Ma-
rie, on conduira en procession et avec flambeaux la Statue, montée sur son char triomphal, à la Cha-
pelle Sainte-Anne. . . Vers le milieu du parcours il y aura chant du "MAGNIFICAT".

entre Saint-Frédéric et Valley-Jonc-

à l'extérieur ou à l'intérieur, selon les circonstances: mot de Bienvenue par le Curé de

Veillée de prières: Prédication, prières, confessions, bénédiction du T. S. Sacrement.

Après le
chant du Magnificat, ceux qui le voudront, pourront se rendre jusqu'a la Chapelle Sainte-Anne,

CHAPELLE SAINTE-ANNE: - Nuit de prière. . . - ed
A MINUIT: - Communion, . . Priéres

3 ) VENDREDI le 11 JUIN:

a 4 hres P. M.: - Départ de la Statue pour Notre-Dame de Lévis. Donc: ralliement à 4 hres,
à la Chapelle Sainte-Anne. Escorte d'automobiles pour le départ . . .  æe GI
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Lundi soir le 7 juin 2 8.30 hres p. m. et en matinée: Lundi après-midi à 3.30 p. m.
Au Centre Récréatif de Ste-Marie, Beauce

Les Cercles Lacordaire et Jeanne d’Arc

présentent

| LES MINEURS DE THETFORD-MINES

= 7 < 3 =

2 Receveur Richard Lee 33 6-0" 188
> Receveur Leonard Zeikig 23 S-10” 170
a Lanceur Martin Saban 23 6-0° 190
fr. Lanceur Eugéne Schall 18 6-0" 175
ie Lanceur Gene Palka 18 6-1" 190

Lanceur Paul Carson 19 6-2" 180
Lanceur William Satory 22 6-0" 185

} Lanceur Neil Thode 20 6-1" 185
or Lanceur Ronald Minnich 20 6-0" 178

Lanceur Richards Skerl 22 6-0” 170
Lanceur Charley Lundy 18 6-0" 180
ler but Ino. Rodriguez 22 6-2" 180
2iéme but Buzz Beattie 20 5-11" 165
3ième but James Givens 19 6-1” 170
Arrêt Court Tony Esposito 19 5-10" 179
Champ Droit Georges Smith 24 6-0" 175
Champ gauche Ern. Johnson 25 6-3" 185
Champ Centre Pat Patton 22 5-11" 165
GERANT Bill Krueger 31 8-2" 185
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J. Berchmans GAGNON, A, D. B. A.

Directeur les Mineurs de Thetford-Mines.

Mardi, le 25 mai, en l'église de
Ste-Marie de Beauce, avaient lieu les
funérailles de M. Jean-Paul Boulan-
ger, décédé d'une meningite, à l’âge
de 29 ans et 10 mois.

Le service fut chanté par M. l'ab-

be Luc Savard, assisté comme diacre
de M. l’abbé Joseph Lehoux, curé
et sous-diacre, de M. l'abbé Patrice
Germain, M. le Curé Joseph Lehoux
fit la levée du corps.

Les servants étaient: MM. Patrice
Labbé, Gerard Lambert, Michel Lam
bert, Noel Bonneville.

Précédait le cortège, la croix, por-
tée par M. André Nadeau, cousin de
Vallée-Jonction.

Les porteurs du cercueil étaient:

MM. Gerard Nadeau, Roméo Thivier-
ge, Joseph Thivierge, André Nadeau,
Lionel Nadeau et Gervais Boulanger
tous des cousins du défunt.
MM. Gerard Marcoux et Alfredo

Marcoux firent la collecte. Le défunt laisse outre son père
 

 

    

CONDITIONS FACILES

\_¢ Fabriqué et Appuyé par General Motors

Tous modèles en montre au magasin

Tél:

Conditions de paiements 18 mois pour payer

Raoul Bourgault
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Entrez! Voyez ce que vous
apporte le NOUVEAU

RE CYCLA-MATIC

$54.00 comptant

 

NOUVEAU STYLE

Colorama
Bel intérieur de porcelaine fini en une
teinte pastel, avec riche bordure dorée.

Egalement en vente avec un extérieur
jaune ‘’Stratford‘’ et Intérieur asort,
pour un prix légèrement plus élevé.

Auto-Service Complet
Une conception enti.
rement nouvelle de
l'emmagasinage des
aliments, Commodités
épatantes dans le ré-
frigérateur, le congé-
lateur d'aliments et io
porte garde-manger.

Tablettes sur billes
Chaque tablette se
glisse complètement
vers l’extérieur. Elle
place tous les aliments
à la vue et à la portée
de la moin. Plus de
tétonnements, d‘obsta-
cles, d'aliments ren-
versés.

  

Dégivrage Cycla-Matic
Pas de boutons à pres-
ser, de cadrans à ré

gler, pas d'horloges,
de compteurs ni de
chaufferettem L'eau du
dégivroge s'évapore
automatiquement.

 

Congélateur d’Aliments
Séparé Emmagasinez Jusqu'à

47 livres d'aliments
congelés dans une
zone & zéro entlére-
ment sûre. Les aliments
ne dégèlent jamais,
La crème glacée reste
ferme,

Depuis $269.00

Ste-Marie, Beauce  
 

et sa mère, M. et Mme Herméné-
gilde Boulanger, plusieurs parents par-
mi lesquels nous remarquions:

Ses frères: M. Henri Boulanger, St-

Jean; M. Bertrand Boulanger, St-
Elzéar: M. Arthur Boulanger, Mac-
kayville: M. Ls. P. Boulanger, Col-
lège de, Lévis, M. Florient Boulanger.
Montral; M. Conrad Boulanger, Col-
lege Ste-Foye; Une soeur: Mme Ber-

tran Cloutier, Ste-Marie. Un beau-

frère: M. Bertrand Cloutier. Ses bel-
les-soeurs: Mme Arthur Boulanger

Mackayville. Mme Henri Boulanger,
A+fean. Mme Bertrund Boulanger

St-Elzéar.
Ses oncles:

St-Elzéar, M.

M. Joseph Thivierge,

Adélard Poulin, St-Geor
ges, M. Alfred Nadeau, St-Severin,
M. Arthur Nadeau, St-Severin, M.

Adélard Nadeau, iLeeds, M. Hermas
Nadeau, Lévis.

Ses tantes: Mme Albert Rodrigue,
Ste-Marie; Mme Amédée Boulanger.
Drummondville, Mme Joseph Thivier-

ge St-Elzéar; Mme Adelard Poulin,

St-Georges; Mme Hermas

Lévis;

Son neveu: M.
kayville:

Ses cousins et cousines: M. André
Nadeau, Vallée-Jonction; M. Gerard
Nadeau, Ste-Marie; M. André Na-
deau, Vallée-Jonction; M. Lionel

Nadeau, St-Jean d'Iberville; M. Jules

Boulanger, Plessisville; M. Bernardin
Nadeau, St-Jean d'Iberville, M. Omer
Thivierge, St-Elzéar; M. Wilfrid Na-
deau, ‘Leeds, M. Delphis Nadeau,

Leeds; M. Philogène Paré, Ste-Mu-
rie, M. Omer Nadeau, Ste-Marie; M.

et Mme Joseph Nadeau, Leeds, Mme

Wilfrid Nadeau, Leeds. Mme Jules
Boulanger, Plessisville: Mlle Gertrude

Poulin, Si-Georges; Mme Lionel Na-
deau, St-Jean d'Iberville; Mlle Angèle

Nadeau, St-Elzéar, Mme Oscar Bilo-
deau, Ste-Marie; Mme Georges-Aimé
Turmel Ste-Marie: Mlle Noella Thi-
vierge, St-Elzéar, Mme Joseph Pail-

leur: Leeds: Mme Philippe Nadeau,
Leed: Mme F, Thivierge, Ste-Marie;

Mme Omer Nadeau, Ste-Marie, M.

Henri-Louis Savoie, St-Elzéar; Mme

Henri-Ls. Savoie, St-Elzéar.
Sa fiancée: Mlle Fernande Beau-

pré, Rouyn.
Dans l'imposant cortège

vait la dépoit.l: mortelle, nous
voyions: M. Arthur Blais, St-Patri-

ce Beaurivage, M. Fridolin Marcoux,
St-Patrice Beaurivage, M. Laurent

Tardif. Ste-Marie, M. Alfred Marcoux
St-Elzéur. M. Bertrand l.ehoux, St-
Elzéar, M. Alfred Vachon, Ste-Marie,
M. René Lehoux, St-Elzéar. M. Ar-

mand Marcoux, St-Patrice Beaurivage,
M. Leonard Marcoux St-Elzéar, M.

Benoit Thivierge, St-Elzéar, M. Jules-
Aimé Thivierge. St-Elzeur..

qui sui-

| St-Elzéar:
Mme Gerard Marcoux, Mme Alfred

Marcoux, M. Mme D'Orvigny Ber-
thiaume, Mme Berthélémy Langevin,
M. Alfredo Marcoux, M. Fernand
Jacques, M, Florian Grenier,
Ste-Marie:
M. Jean-T. Fecteau, Mme Antonio

Perreault, Mme Ferdinand Pelchat,
M. Edmond Cliche, MmeD'Orvigny
éianger, M. Jos. Dulac, Mme Gode-

froy Tardif, Mlle Angeline Nadeau,
Mme G. Nadeau, M. Ernest Carette,

Mme Armand Faucher,,

Les religieuses de l'hôpital,
Ste-Ermélinde ass. Soeur Marie
Apôtres,
East-Broughton:

. Mme Alfred Vachon St-Sylvestre,
M. Emile Nadeau, M. Maurice Ber-
thiaume,.

Soeur
des

Et plusieurs autres dont nous o-
mettons les noms vu le manque d'es-
pace.

La direction des funérailles avait é-
té confiée à la Maison Edgar Mercier
et Fils de Ste-Marie de Beauce.

 

N'acceptez pas de la nourriture
dans les restaurants publics, quand les
plats sont fêlés ou ébréchés. Ces us-
tensiles endommagés peuvent dissémi-
ner des germes morbides.

 

 

JACQUES HEBE
Journaliste et Globe-trotter bien connu dans un entretien sur ses voyages en Afrique,

En foule -- “DEUX CANADIENS EN AFRIQUE”
ANAAANAAAAAPE

Funérailles de Jean-Paul
Boulanger

Fil

t

|

 

MASCOTTE DE L'ESCADRON
BLINDE — Benzine joue avec beau-

coup de sérieux son rôle de mascot-

te de l'escadron “D” du Lord Strath-
cona's Horse qui sert présentement a- 

Nadeau, :

Réal Boulanger, Mac- ;

 

vec notre brigade en Allemagne. On

Glorieux Anniversaire
et dimanche, les 5 et 6

le dixième anniver-
Samedi

juin marqueront

saire du dévarquement des troupes
Canadiennes en Normandie.

Cet anniversaire sera commémoré
par notre Unité de Réserve, le Ré-
giment de lu Chaudière d’une façon
solennelle.
On se rappelle en effet que le

Régiment de la Chaudière, fut le seul

Régiment Canadien-Français à parti-
viper à cetle opération d'envergure,
et qu’à‘ cette occasion les nôtres se
sont montrés à hauteur de la situa-
tion, et se sont couverts de gloire et
d'honneur.

C’est pourquoi de grandioses ma-
nifestations, tant religieuse que civiles

se dérouleront à Québec samedi et à
St-Romuald dimanche pour rappeler
le souvenir de cette manoeuvre im-
portante qui marqua pour le monde le

“commencement de la fin de la guer-
re”.

Samedi après-midi le Régiment de
la Chaudière, accompagné de ses an-
ciens commandants, officiers et sol-

dats, ainsi que de plusieurs Unités du

 

 

 

deavec deux membres
l'unité juchés sur un char. De g. à d:
les troupiers Pat Barron. de Halifax, ;

le voit ici

et Frew Walker, de Moncton, N. B.
{Photo de la Défense nationule)

 

En foule

     

 

m en couleurs

   
JACQUES HEBERT
AU CENTRE RECREATIF

Vous aimez les voyages et l'aven-
ture? Les moeurs et les coutumes
de l’Afrique vous intéressent?

Alors venez entendre Jacques Hé-
bert Journaliste et grand voyageur

canadien qui racontera les épisodes
les plus savoureux de sa deuxième a-
venture en Afrique...
Un voyage extraordinaire qu'il a

fait avec sa jeune épouse dans une
‘automobile baptisée "Alouette. . .

De plus, venez voir le film en

couleur et sonore, tourné par Jacques
Hébert et intitulé:

Deux Canadiens en Afrique”.
=

BEL HONNEUR AU DR
J. R. CRHETIEN DE
S-FREDERIC

—Le Collège des Médecins et Chi-

rurgien de la Province de Québec
vient de décerner au Dr J. R. Chré-
tien de St-Frédéric, Bce, un diplôme

d'honneur pour souligner ses cinquan-

 

jte années de profession médicale. Ce

Secteur de Québec, paradera dans les
rues de la Capitale pour se rendre
à la Croix du Sacrifice ou des cou-
ronnes seront déposées et où on fe-
ra l'appel des morts.

Après la déposition des couronnes,

le Régiment et les troupes défile-
ront devant l'état Major du Secteur
et les hauts militaires invités alors
que le Général Bernatchez prendra
le salut des troupes sur la rue d’Au-

teuil, près de l'Office Municipal du
Tourisme,

Plusieurs réceptions officielles sui-
vront ces cérémonies. Dimanche le
Régiment, accompagné des cadets de

notre Collège, qui lui sont affiliés,
prendra part à une cérémonie religieu-

se à l'Eglise de Si-Romuald alors
qu'une messe sera célébrée pour les
âmes des glorieux morts de la Chau-
dière.

Cette messe remplacera la grand
messe paroissiale et sera dite. à 10.00

L'Officiant sera l'aumônfer Senior du
Régiment, le Major-Abbé Emile Jo-
bidon.  Après la messe, remise de décora-

; Praticien pratique sa profession de-
| puis le début de sa carrière soit en

1898, toujours dans cette localité.

Saint-Victor |
NAISSANCES:

Le 28 avril,

 

Joseph, Jean, Clau-

de, fils de M. et Mme Alfred Ma-
thicu. Par. et mar. M. et Mme
Joseph Mathieu, grands-parents de
l'enfant.
Le 29 avril, Marie, Renée, Ma-

rielle, fille de M. Mme Mathieu
Leclere. Par. et mar. M. et Mme
Antonio Lessard, de St-Sévérin, on-
cle et tante de l’enfant.

 

tions à plusieurs officiers sous-officiers
et soldats du Régiment et parade dans
les rues de St-Romuald, alors que
les -troupes défilaront devant le
Commandant du Secteur de l'Est le
Brigadier Frank J. Fleury.
A celte occasion, les paroissiens

de St-Romuald auront le plaisir de
voir les membres de la fanfare régi-
mentaire dans leur uniforme

de Gala.

 

SPÉCIAL
cette semaine

$10.00 DOLLARS
— PLUS —

Le prix du nettoyage

RAPIDE |
Dominique Lachance, pres.

Tél: 352 Ste- Marie, Beauce
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C'est toujoursje
printemps a Cabane a Sucre de Vallée-

Jonction
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Tire, sucre, sirop, sucre mou d'érable
en tout temps ‘de l'année.
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